
^sr̂ n COMMUNE

IfPI NEUCHATEL

11 est rappelé au public que les
Matchs an loto sont interdits
dans les établissements publics du
ressert.coin m-unal.
iv,'-îféuehâ.t3-tl_ To 27 novembre 1912.

Conseil communal.

' Xgj§T* La Veuille d'Avis de\
: JV._c._fe/ est lue chaque jour j

dans tous les ménages. j

à_ I.1.-ÎC , une ssiaison «le
rapport avec bon- café-re- -
tanrant;  affaire exccptiounelle ,
arrangement facile.

S'adresser il M. I_ouis Ge-
nond, Cercle catholique , Bulle
(Gruy ère). II 2107 B

Tente aux enchères piiMips
après poursuites ¦ '

. Office des poursuites de Heuohâtel

Visite 9 .mmenbles
. -A NEUCHAT-El,^

Se.ar1d8.3_ enehèrçg;- Y' ~~ ?

Aucune offre n 'ayant, été faite à
la première séance d'enchères, il
sera procédé , le lundi 2 décembre
1,912, à 10 heures du matin , à l'hô-
tel de villo de Neuchâtel , salle do
la Justice de Paix , sur la réquisi-
tion d'un créancier saisissant, à la
vente, en secondes enchères pu-
bli ques , de l'immeuble' . çi-aprèS
désigné appartenant à _ Pirotta ,
Carlo-Massimo, fils do Guiseppo ,
et do sa femm<i née Socchi , Maria ,
fille de Giovan'ij i.
. • CADASTHB^-E NE UCI-ATEI -
- . Art'.' 837, plan folio 3, n» 187.:
"Ruo I .cirrjy bâtiment de 62 ma.

Les conditions de la vento se»
ront déposées à l'office soussi gné ,
à la disposition do qui de droit ,
dix jours avant celui de l'enchère.

Neuc_âtel, lo 25 novembre 1912.
Office des poursuites

de Neuchâtel.
Lo préposé , Fréd. BREGUET.

ENCHERES 
Enchères de bétail

et matériel agricole
aux

PRISES DE GORGIER

Les hoirs de fou __ .__ ._ . Ja>
eot-P-crrchiimbert feront ven-
dre , par voie d'enchères publiques ,
au domicile du défunt, aux Prises
de Corder , le mercredi 4 dé-
cembre 191.3, dès Ô heures du
matin :

Trois vaches (dont uno prôte au
veau), 2 génisses, char , charrue,
herse , caisse à lisier , tarare, et
divers autres outils aratoires, foin ,
paille , pommes de terre, botte-
raves , et d'autres objets dont le
détail est supprimé.

Pour les conditions , s'adresser
au notaire Vivien , à Saint-Aubin.

Greff e de Paix.

A VENDRE
Bonne tourbe

racineuso , noire , garantie bien
-è-he, â vendre aux prix do 20 fr.
la bauche dc 3 m3. — S'adresser
ii M. Arnold Brauen , Ponls-dc-
MarU.l.

A vendre

bas imean
pour ja rd in .  — Ecluse 48 , 1er.

Crème fraîche
ton.  les dimanches

•» fr. SO le litre
livrée à domicile

sur commande faite le VENDREDI
aux porteurs de lait
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Ûi t~ a__ _ t_ _ _____ _r _ __'i- _?.ti _ _ei_jajSfw_ '-'>a-°-T'̂ i ŷ vjtMMBMnKHBflKE-Er _ _ f»t T- ï i i f l— Tii - i ri Ti -BT» _T-T * . . - _rT* _T _T_T>" m_smmmSS-aUm_Uf *g- __.V__-,_*V_-«*-.>-.I JE I;*'- irw_rt_ J"*g .̂*™"TT' "*"•"• _ _ _ _  «csafaa M̂Bi S__£u33SC0(BIiEaE£cu6àBSBaMKu___0 KS^V^

Iest 
préparé arec lés liïeilleûres matières premières et arec les machines les plus perfection- É t

nées du monde ; donc sa qualité est toujours la même, irréprochable est sans rival. â
_ i •_ _ _ . _ - en cartons roiiqes, 27 cubes _ fr. 1.30 T._ _ . ,„ Y , 1Seul véritable - - _ J ' i „ * . ..A ¦En Tenle partout Ien paquets rouges, poudre à fr. 1.20 -• ¦ |

-.. r* * : .. .' - . .. .
Le comité dos laitiors ^vient do commettre une grosse -maladressé.

pour ne pas diro plus. Ce n'est du reste pas la première fois. Il -ose
annoncer quo les fournisseurs do lait n'ont pas baissé leurs prix. En
dehors des laitiers syndiqués, et-grâce aux communications des j our-
naux , personne pourtant u 'ignoro cette baisse. La Société do con-
sommation , par exemple, pour chacune dcs :quatro sociétés de laiterie
dont elle a déjà acheté la production , ,a payé sensiblement moins
(jusqu 'à 2 centimes par litre ) quo i.'année .dernière. Loi. laitiers don-
nent une nouvelle preuve qu 'ils sont vibti_i.es d'une méthode sui-aui.ée.

los pelliciiles sont la cause do la chute des cheveux. Los la-
vages réguliers do la tèto avec le WESSOIJ -UIAMPOCI
aux œufs Sont le meilleur préservatif. Paquet 25 cent.

. Sfeneli&tel : Pharmacies J. Bonhôte , Dardel & Tri j iet , F. Jordan ,
A. Wildhaber. CorceSies: Pharmacie de la Gi' _ .  Colombier :
Pharmacie. SSoia _ _y : P. Chapuis , I .lartriacié. JLca Verrières :
A; Chappuis , Pharmacie. Fontaines : Pharmacie.

S BOUCHERIES CHARCUTERIES 1

I 

lou j ours bien assorties . '

Lard et Saindoux frais
à fondre

| Graisse fondue pour friture I
j îuarq-C (cloche

SAINDOUX FONDU, GARANTI PUR |
en seaux et au détail mi

_f__f _lJa'* *>our ^r" ®*.— t'e l,os k°!,s ''8 ca'sse *̂ ^^^TO
f âgsgy nous bonifions Fr. I.— .on espèces. ^_i_ft^l rai
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I Sranfl fliptt de la maison ZiEiilHLER-l Ci8 ¦' ¦; 1
jj Place da l'a Poste iSffiâison Bickel-Henriod m

| chJ?xcaduans tons les ailieles brodéSj coisa.
i
-o-eS, 1- K l'obcttes, blouses, chemises, napperons de toutes s

grandeurs, pelotes, sacs., étrii-, été., etc. SI
Prix très laodérés. .-..- j s

So recommande , V _*e . J.-L. BERGER- |
^i___a____î____i_^t-_s_-?.t__t__â^____i-__5——"»s^

^
S^p^^S^^^^f3 «le 

différentes 
graudeurs, a vec on

liî^P _̂ i^^^ii_lf ___lP saus ftcco^soi1'08- * (^cs I,1''1X

Jlîilil^^lJ^Bi- Chez H " BILLAUD
^I^il^l5i_^___-___2__S-P -Te.ich-tel Téléphone 3.93

Potagers d'occasion
Potagers neufs

et

Réparations Be polaprs
S'mlr. Evole G, h l 'ateUev

8_ F F3t76r_sf^^ l____ ^^câbles en acier §8
g 

_.. _ v. .__ w^^^
3^̂ . p P .ran3p0rî3 aériens fH*

_î JJ_1Ê̂$,W  ̂Cables pour grues ascenseurs.ere. M\
® _̂j^ _^_ !_#̂  Câbles pou r magasins de fer. Kg;

^^Ŝ Romanshorn ||

I

" ySielîer " I
f.rrughieux, alimsnlaire , la m,
în é i l louru 'et ia ])!us saine ?.- ._
dos; hoisslons contre la \:'<
soif St pour remp lacer §3los boissons e::citant les WB
norfs , telles que lo café , ] ~Y
tl_T_do Clniio, alcool, etc. ra}

Dépuraiif excellent, d' un es)
effe t mervoil leux sur l'or- am
ganismo; d' une grande JB
efficacité contre les mala- Ef
di- sd' estoinac. des nerfs, mk
des reins , l ' insomnie , H
raiicttiio , la chlorose, la " * '
consti pation , etc. 9

En boîtes do 75 cent. :A
ct 1 fr. 50 à Neuchâtel , H
dans les pharmacies de K
MM A. Bourgeois , F. B
Jordan et Dr Reutter. H

_JW_3ê_^ISgajHBBH'-M'̂ —_a_—__a_TT_--T-vt.-T_iro«__ r _!_i -_ -,l _ l_B___^

Les personnes désireuses de faire , avant l'hiver, uno cure
des célèbres

Pastilles Américaines Iprives « W1TER »
les plus efficaces ct les moins coûteuses , peuvent s'adresser à l'agence
pour Neuchâtel , 3 rue Coulon , d" étago.

BJ«r ESSAI GRATUIT ~ _̂
_m-^mG-_œm_^_^msBmk^w&^m_wœm^^_ WBi^_mk_m^,
I Plus de maux ci'estomac !
i Plus cie mauvaises digestions! I

en déjeunant  chaquo mati n avec la

| Lo meiîlear des alimonf .*, le p'us saisi, ;

| le plus rat'_^a_chi»aant.

I Sa ;_ae9 est in diquée dans tous les minages surtout à
i _ i.r- c'e^ d ĵeûi -or où ia KOLA-EXGELSIOR doit remplacer \
f impérieusement les chocolats et czczo; p artout où ces deux f.
I aî ïmenfs o.K aciene d.s (roufo' es d'estomac et d'intestin . i

Essayez une fois, voas serez convaincu !
Su vend cn boi te ,  de net 250 pran .mos ct Ô00 grammes

aux prix de 1.80 et 3.50 |
(G s. 7 centiiues Io déje_m cr)

g daus toutes les épîcez'îe^ , drogii.rïe. et phai'iuafiie.s |
i Le demander notaininei. t à SECCÏIATEL dans los |
:] épiceries Gacond el Ernest M orlhie-r  ; droguerie A. Dardel 1
u ci V. Trïpet: piiarniaeîeH l - au lor , Bonhôte.  — A LA I
B CHAUX.-fiJSi-ir 'O-i êî-t , <li'ogT_es-ic Robert frères ct plinr- |
ij ruacie Monnier. — Î> E __ >4>t ;__ K , pîiarnîaeie Wa _ !ter. — I
8 A SAIKT-I-ilï'-B, grande droguerie JurassieuiH. et h j
i l  la phariaacie Nicolet, J. If.  5012 Si
1 _ R a _ ï _ _ _ >} co._ce.'3ionnal.ro pour la Saisie _ *«IH ç;»WH » .. .
| J* y»"»lie » > H. I'iace du Tunnel iaUS-HU - . |

soàiFùr /i- jB_____BBasasaBB3»i_3P*

\ ©O cent, la lïvre
par boîte entière

: Sons-velements S
en tous genres m

Jaqaeîtes laine I
etc., etc.

Au maga.-in
çt ° _) A _ * ^3

VÂ88ÂLU FRÈRES
Pourtalès 43 - Gibraltar 8

Trois-Portes 9

G&tean _ dc _t f î !an, do notre
fabricat ion , à 1 fr. !50 la livre.

Mér i ten t  d'C- ir. ' çw .té*.

r" ABONNEMENTS
/ _tn 6 mo-i J RIOI'I

go ville , par porteuse 9.— ^.5o i._ 5
, par la poste -o.— 5.— _ .5o

usr. de ville ou par I»
poitc tUn» toute I» SulM- 10.—- 5.— _t.5o

Étranger (Union pojtile) a6.— i3.— 6.5o
Uooncment payé par chèque postal sans frais.

Abonnements de villégiature.
Changement d'adresse, 5o centimes.

bureau: Temple-Neuf, JV° 1
finit aa ttuniro aux kiosques, gares, c / p ils, etc. ,-

' ANNONCES, corps s
Du Canton, la li gne 0.10; 1 " insertion mi-

nimum o.5o. Tardifs 0.40 la li gne; avis
mortuaires O.î O ; diro cx-canton o.i5.

Suisse et étranger, la ligne o. 1 5 ; 1" inser-
! tion minimum 1 fr. Le samedi , annonces

commerciales : 0.20 la li gne; min. 1.20.
r\éelames, o.3o la ligne, min. i.5o. Suisse

et étranger , le samedi , 0,40 ; min. _ fr.
Pour les surcharges , etc. , demander le tarif spécial.
L'administration se réserve Je droit de renvoyer ou d'a-

vancer l'insci tion d'annonces dont le contenu n'eit
> pas lié à une date prescrite. ,
*¦ m

AVIS OFFICIELS 
./ ¦̂ COMMUNE DÉ' ¦. gS MARIN-EPAGNIER

Toutes les personnes s'interessant h la création d'un service de
tramway, omnibus électriques ou autobus , de Saint-Blaiso à Mout-
mirail ot Thielle, sont priét -s d'assister à une assemblée qui aura lieu
m Cîollègo do Marin lo vendredi 3i> ___ .ovei_ .!>re conrant
jl 3 heures après midi.

j JIariii, le ?.3 noveinbro 1G13.
Conseil communal.

IMMEUBLES 
_ _>i-MO_.BK èCMK

Pour cause de santé , M""0 Veuve
Fanny Benoit-Roulet offre à vendre
pour tout de suite ou pour époque
__ convenir la
maison (_'!_s.Mtat_oi-
qu 'elle possède à Cormondrèche
et comprenant 4 appartements. —
Eau , électricité , jardin. Situation
centrale et immeubl e do rappoit ,
Prix très raisonnable.

Â la même adresse , à louer à
des conditions avantageuses deux
logements de 8 ot 2 pièces, bien
exposés au soleil.

S'adresser pour tous renseigne-
ments et pour visiter à Mmo Weber-
Maire , à Corcelles , n° 72. co.

Office des Poursuites de Neuchâtel
Vente ^immeubles I lignières

Secondes enchères '¦

Aucune offre n 'ayant élé faite à la première séance d'oaohères, il
SBta procédé , le lundi 2 décembre 1912, à 6 heures du soir , à l'Hôtel
de Commune , à Lignières , sur la réquisition d'un créancier saisissant,
.à'la .vento en secondes enchères publiques de la part dos immeubles
ol/tiprès . désignés appartçiaeAt.. a Emilo Gern, quand vivait, ù

LigeièrOS: - ~- - . -.. . _• .-: -7 - • .,
Cadastre âe Llgnlèfas '

: ' Art. 418, plan folio 33 à 35, Les Rochettes, bâtiment place et jar-
dm do 147 mètres carrés,

î " Art. 1833, plan folio G N° 85, Les Rochettes,- place de 128 mètres
carres. _ ; .

Art. 1834, plan folio 6 N» 86, Los Rochct.os, "jardin do 139 mètres
cSrréS; ~ """ " ,

Art. 422 , plan folio 16 N» 85, La Pointe, champ de 2802 mètre..
c_ ri_ !3..

Art. 2077, plan folio G N° 98, Les Rocholtcs, pré do 1410 mètres
carrés.

Art. 1057, plan folio 47 N" 3, Pré du Grison , pré Loisé do 9342
•-métros carrés. .._ - . . .-

r - 7 7; Cadastre du Landeron . -, .,«,
'' Art. 20G3, plan folio 77 N° 44 ,- Los Sassels, champ do 2250 mètres

carrés.
.; . : ..:/Art. 926, plan, folio 77 N° 14, Les Sassels, champ ' de'.'2790 - -met. ._>'carrés. , . .... _ —: ' .- ' .

IJC.S conditions de la vente seront déposées ¦_ l'office soussigné, à
la disposition de qui de droit, dix jours avant celui do l'enchère.

Neuchâtel , le 25 novembre 1912.
Ojfice des poursuites et fa i l l i t e s  de ¦ Neuchâtel.

Le Préposé ,
. . Fréd. BRI-GUET. 

v ente fie ' vignes-
A CORCELLES

1.0 .auiedi 30 novembre 1»1S, dès 8 h. du soir , h l'hôtel
Belli 'vuo , à Coréelles, il sera exposé en vente , .par voie .d'enchères
publiques , les immeubles suivants :

.. Par M. Jonas Dubois
Cadastre de Corcelles-Cormondrèche

1. Art. !.I -.. Pont cle Rugenet , vi gne de 460 m., 1.305 ouv. (reconstituée)"• » . 321. Cudeau du Bas, » 510 • 1.447 » »
3. » £99. Cudeau du Haul, » 206 » 0.755 » »
*>• » 793. A Bosseyer, » 051 » 1.848 • »
•';• » 802. Cudeau du Bas, » 204 » 0.579 »
<>• » 800. Les Nods , » 710 » 2.015 »"¦ » 314. Les Clos, - » 1054 _> 2.992 » (reconstituée)
&. , | . . . Cadastre d'Auvernier
'«.Art. -1-727, Tyre, vi gne do 714 mètres , 2.026 ouvriers (reconstituée)

2. Par Mmo James Paris, à Peseux
Cadastre d'Auvernier

-f Art. 909. Ravines Dessus , vi gne de 269 1 m., 7.G39 ouv. (reconstituée
cn partie)

3. Par les enfants de ___ .  Albert Paris
Cadastre de Peseux

lu. Art .  505. Aux Chansons , vigne de 702 mètres (2.1G 3 ouvriers).
Cadastre de Corcelles-Cormondi-èche

". Art. 1057. Le Prieuré , vi gne dc 900 mètres (2.742 ouvriers) .
Pour v isi ter  ces immsubles et. pour los condit ions , s'adresser«ti PE.nde dn no ta i r e  l_el..ot, ù Corcelles.; Enchères Buis à Cortaillofl
Samedi 30 novembre 1912 , dès 7 '. h. du soir , à l'hôtel de Com-

muu o du Cortaillod , ^f. S. Allisson exposera eu vente  par voio d'en»
Cotres publifj ues , les immeubles suivants :

Cadastre de Cortaillod
1- Artic le 9. À Cortaillod , rue Dessous, maison d'habitat ion avec¦_ magasin , dépendances, jard in ot verger , 2;i0 111.
-• Article U. Grat ta lup,  vi gne ot buissons , '.)ÎÛ » '
0. Article 2828/Grattalnp, vigne, ' 465 »
•j. Arli c.o 21. Los Mariantes , \igao, 760 »

,-...5. Articl e 1229. Les Joyeuses , vis.io , 585 n
._ 0. Article 1045. Les Joyeuses , vigne , 327 »

'• Article 423. La C.oràbo au Loup, vi gne et bui -sons , 7G5 »
8- Article 299G. La Combe au Loup, champ et grève, -242 »9. Article 2099. Sous la Ville , verger , 310 »:>»¦ Article 2351. En Vesin , vigne , 748 »
"• Artic le 2927. En Vesin , vi gne, 3_ G »
_ i«our tous rensei gnements, s'adresser au nolaira U. -A. Michaud ,.¦ Bt*1C.

Xnclières publiques
âe -DOMAINES et -de F01ÊÎS

'... 
-. - -.' ¦-

¦ 
i

M. Maurice Hoy  de la Tonr exposera en vente par enchères*
publiques, qui auroni lieu à l'Hôtel do Ville de Môtiers , lo samedi-
14 déceiubre 191S, dès 4 h. % après midi , les domaines de
Sagneule, de Liéchous et do Riaux , qu 'il possède dans los territoires-
do Môtiers et dc Couvet , ainsi quo los forets qui en dépendent.

Ces immeubles seront vendus comme suit :
1. LOT : Domaine dn I_iéc__on_ ., contenance

en prés , champs et forets 22.3-43 m2

2. Ï.OT: Domaine rural de Sagncnle, con-
tenance en prés , champs, ete 141.638 m3

3. ILOT : Forêt de Sagucnlc, contenance . . 195.520 m3

4. ïi©T : Domaine rural de I__ a_ -_x , conte-
nance en prés, champs, ete 193.117 m2

, 5. LOT : Forêt de Riaux, contenance . . . 128,800 m*-
Eventuellement enchères do deux ou plusieurs des lots ci-dessus

réunis. 1

Les forêts sont en pleine valeur et d'une exp loitation facile.
Lo domaine do Sagneule conviendrait pour l'établissement d'uno

maison de campagne.

Pour prendre connaissance des conditions do vente et pour tous
renseignements concernant los immeubles , g'ad. à 91, .TaRses
do Beyniev & CHo, Agence agricole et viticole à __ei- .ei_ .ite_ ,,
charges de la vente, ou en l'Etude des notaires Il.-JL. &, ii.
Vaucher, à Fleurier.

A vendre

beau canapé
Rue de Neuchâtel 40, 2n,° étage,
Peseux. _ ,. '"_ . . ' • „• /

VASSALLI Frères
Pourtalès 13 -:- Gibraltar S

Trois-Portes 9
',. *¦ -:£*Mr '

-, - _____ •-
¦
- . '•

Malaga doré vieux-
à 1 fr. IO la bouteille

verr& â rendre

. Bourre d'épautre .
Bourre de millet

feuille De mais

PI. WASSËRFALLËJ-
Nenchâtel - Téléphone 263

' ¦-SOCIéTé M -
xf*3^̂  _EB_5«__8ea_»a__â8g-̂ _*

î mMmmm
Huile âe ioie de Bïorne

- - blancbe - - -
de première qualité

2 fr. le litre
-1 fr. le cle mi -litre

verre à rendre

MAISON RECOMMANDÉE

L'Office d'Optique

PERRET-PÉTER
9, EPANCHEURS, 9

corri ge par des verres sphériques ,
cy lindriques , prismati ques ou com-
binés , appropriés exactement A
chaque œil, tous les défauts de
vision dus ù, la conformation des
yeux.

Sa méthode , employ ée par toutes
los autorités médicales , a pour but
d'améliorer la vue dans la mesure
du possible et de la conserver.

Examen do vue précis, conscien-
cieux et gratuit.

Exécution rapide de toute ordon-
nance d'oculiste.

Fince-nez et JiUuettes do
toutes formes en or , doublé , nickel
et acier.

Spécialité : Pince-nez « Sport s
américain , le p lus stable, la p lus
léger , le plus élégaut.

Fabricalion ct Répurafioa

PRIX AVANTAGEUX

A vendre -j-lusioiirs pianos très
peu usagés e:i bois noir et. noyer ,
cordes croisées ct cadres Ue fer , ù
très bas prix.

1 piano noir Dassel , Berlin.
1 piano noir Nagel , Ileilbron.
1 piano noir lîordorf , Zurich.
1 piano noir C. Gretz , Berlin.
U pianos noyer Zimrnormann,

Leipzig.
i pianos pour commençants, de

300 francs à 450 francs. Sérieu-
ses garanties.

Magasin de pianos A. Lutz Fils,
6, rue do la Place d'Armes.



¦--- v-v •' A LOUER ' *., .', :
pour une ou denx personnes, un
joli , petit .logement de 3 pièces,
cuisine et dépendances. Eau, gaz,
électricité. S'adresser Evolo 3b.

A louer, pour Noël , dans mai-
son neuve, à 2 minutes de la gare,
beaux logements do _ chambres
et dépendances, gaz et électricité.
S'adresser rue Fontaine-André 3.

Pour cause dc départ , à louer,
tout de suite ou époque à conve-
nir, dans petite maison d'ordre,
joli logement de 3 grandes cham-
bres, balcon, gaz, électricité, con-
fort moderne. S'adresser « La Jo-
liette », Parcs 63, plain-pied.

p rê&amaa
A louer, dans maison neuve,

pour lo 24 mars 1913, plusieurs
logements de trois chambres et
dépendances. S'adresser pour les
visiter à M. Ubaldo Grassi, archi-
tecte, au Prébarreau , et pour les
conditions à l'Etude G. Favre et
E. Soguel, notaires. 

A louer, dès maintenant ou pour
époque à convenir , appartements
d'nne chambre et dépendant
ces, situés à la rue l'Hôpital.
Prix 21 fr. par mois. .— Etude
-Petitpierre & Hotz, Epan-
cheurs 8. c.o.

CORCELLES
A louer beau logement au i"

étage, composé de deux chambres
dont une avec balcon , " cuisine et
grandes dépendances, eau ,, gaz ct
électricité, -a proximité de '5a gare
et arrêt du tram. -7- S'adresser à
L. Steffen , Grand'rue 4, Corcelles
sur Neuchâtel.

FESÈIJX c'°
A louer , -pour époque _ cqnvo^

nir , un logement a i  rez-de-chaus--
seé de trois cliambres, cuisino et!
dépendances, eau , gaz , électricité.
S'adresser chez M. Rodol phe Ar-
rigo, rue de Neuchâtel 31, Peseux.

CORTAILLOD
A louer dès maintenant , à Lon-

gecoca, une petite maison de 5
chambres (pouvant être div. é. o en
2 logements), dépendances et grand
jardin. "Conviendrait pour 'un -jar-
dinier. . S'adresser- Etude Favre et
Soguel, notaires , Neuchâtel.
Van _ P ___ dans situa tion très a'gré'a-IttUMJUll , ble > _ lo ,)cr logement do
3 chambres, cuisine, balcon , eie.
Belle vue. S'adresser Etude Cr.
Etter, uotaite, S,rue Purry.

CÔLÔiSlËR
A louer dès maintenant, à Pré-

laz, un logement de 5 chambres
et dépendances , atelier et cave
dans la même maison. Grand jar-
din ot magnifiques arbres fruitiers.
Conviendrait pour un jardinier.
S'adresser Etude Favre & Soguel,
notaires , Neuchâtel.

A loner, â l'Evole n° 17,
Sme étage, un bel appar-
tement de 6 pièces et dé-
pendances. Vue magnifi-
que, chauffage central,
gaz, électricité, buande-
rie. — S'adresser à M.
25. Courvoisier, Beaux -
Arts 10. c. o.

A louer pour lo 24 décembre, à
la rue des Chavannes, beau loge-
ment de 4 chambres , cuisina et
dépendances. — S'adresser à MM.
Court, & O, faubourg du Lac 7.

Bel appartement de f
chambre., cuisine, salle de
bains et grandes dépendan-
ces, Faubourg du Chftteau
1. est à loupr dès maintenant ou
pour date à : convenir. S'adresser
Etude G. Etter, notaire , 8, rue
Purry.

F".. .TV« _ A louer> Pour Noèl ,
J. tx.j__ iy o ua t,eau logement,
exposé au soleil , 3 chambres dont
une avec balcon , cuisine, chambre
haute, galetas , cave et jardin. Prix
550 fr. S'adr. Fahys 97, i". c.o-

Villa i louer
au-dessus de (a ville, 8 chambres
et dépendances. Bains, véranda ,
chauffage central, gaz, électricité,
terrasse, beau jardin. Vue imprenable.
Etude Brauen , notaire , Hôpital 7.

Parcs 125. — A louer, pour cas
Imprévu, logement de 3 chambres
avec ¦ balcon, gaz, électricité et
jard in. c. o.

A louer, dès le I" décembre, rue
des Moulins , logement de 3 cham-
bres et dépendances. Etude Brauen,
notaire , Hôpital 7.

A louer , dès maintenant , au centre
do la ville , un 2m » étage, logement
de 3 pièces avec balcon ot dépen-
dances. S'adresser ruo du Seyon
n° 12, au 2m". co.
pntii- fl QA • Logement soigné do 3IWuù "*• chambres, cuisine, dé-
pendances et balcons, ù. louer dès
ce jour ou pour date à convenir.
Prix 42 f v .  — S'adresser Etude
€.. Etter, notaire.

' A louer , près de. la gare, 2 appar-
tements de 4 chambres pouvant être
réunis. Vérandas, terrasse; Bette-vue.
Grandes dépendances. Entrée à con-
venir. — Etude Brauen , notaire .
Hôpital 7.

FflllV - ' ^our NP61, logement de 3iQlljû. chambres, cuisino et dépen-
dances, prix 36 fr. par mois. S'a-
dresser Etude C». Etter, no-
tai . -e.

MeÈ Sepn :a;°n e4ioïe:
ment de 6 chambres, cuisine , dé-
pendances et balcon, il louer dès
ce jour ou pour date il fixer. ' S'a-
dresser Etra^i o &. Etter, no-
taire, 8, rne Purry.

A louer , rue du Château, loge-
me.it de 5 chambres. Prix 859 fr. —
Etude Brauen , notaire, Hôpital 7.

Société immobilière
de Clos-Brochet .

A loner dans les villas
nouvelles de Clos-Brochet
4 appartements ci©
7 à 8 chambres et

dépendances
dont 3 avec jardin. Con-
fort moderne. Electricité,
gaz, chauffage central,
eau chaude sur l'évier et
dans les chambres de
bains. — Quartier tran-
quille. Belle vue. — S'a-
dresser à l'Etude Alph.
et André Wavre, notai-
res, Palais _Souge__ont.

CHAMBRES * 1
Belle chambre meublée. Electri-

cité. Beaux-Arts 7, rez-de-chaussée.
Belle chambre au solci], électri-

cité, pour uno ou deux personnes.
Faubourg du Château 1.

A louer uno chambre meubléd
ù une personne honnête. S'adres-
ser les Troncs -45, au 1ma étage,-
à droite.

Jolie chambro meublée, l'ertuis-
du-Soc n° 8, 3m°.

Petite chambre meubléo pour
ouvrier. — Château 40, 3mo.

Belle chambre meublée. — Ave.
nue du 1er Mars 24 , ?me étage.

Jolie chambre meublée. — Faus-
ses-Brayes 19, calé dc la Tour ,

Chambre meublée, Seyon "3,
ler étage. c. o.

Chambre meubléo avec lit à
deux places, pour ouvriers rangés.
Seyon 34, 1er. c.o.

Jolio chambro meublée, au so-
eil Beaux-Arts 17, 3m° à droite, co
¦ Jolie chambre meubléo , indépen-
dante. Electricité. Beaux-Arts 5,
au 2me. c.o

Jolie chambre meublée , indépen-
dante. Electricité. Beaux-Arts 5,
au 2m«. c.o

A louer belle chambro meublée ,
16 fr. par mois. — S'adresser rue
de l'Oratoire, n° 1, au 3mo àdr .  c.o

Jolio chambre meublée à louer ,
pour monsieur rangé, Seyon 26, 2c

Belle chambre meublée, au so-
leil. Crêt-Taconnet 42, au 1er. c. o.

Jolie chambre meublée au so-
leil. Crêt 17, 2mo à droite. co.

Pour jeuno homme, chambre
rangée avec électricité, rue du
Château 1. -. . ¦- '" . '.

Jolies, chambres ail soleil, à 1
ct 2 lits, pour messieurs. Rue de
Flandres 1, 3mc. c. o.

À LOUER l !£»_&* _
1 ou 2 lits. S'adresser Coq-d'Indo
n° 24 , 2m » étage à gaucho.

Jolie chambre meublée. Prix
modéré. Grand'Rue 1, cigares.

Chambre meubléo, __ 2 fenêtres,
balcon , soleil, électricité. Beu.x-
Arts 19, 2me. ¦

Chambre meublée à louer, Ter-
reaux 7, Cabinet do lecture, c. o.

Petite chambre chauffa-
Me. Premier-Mars 20, 3mo à dr. c.o

A louer su.erbo chambre à 2
lits ou une _ un lit , avec confort
moderne , h des personnes soi-
gneuses. Demander l'adresse du
n° 750 au bureau do la Feuille
d'Avis.

Deux "belles chambres
à louer. S'adresser Evole 8, 3m ".

LOCAT. DIVERSES
^

Caves
A louer 3 caves situées „ la

Bne .Louis Favre et h la Bue
Fleury. Prix ©O i. 18© fr.__- ._ _ <_ •_ . Pe.itplei.re __.___ot_,
Epancheurs 8. c. 0i

A louer, pour le 24 décembre ,
ÉCURIE

avec fenil et 'remise. S'adresser
Ecluse 31, au magasin. ^ 

Pour fO et.
on s'abonne
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LOGEMENTS
A louer , dus maintenant , au

quartier du palais, un loge-
ment do -1 chambres et dépendan-
ces. Prix : i>20 francs. —- S'adres-
ser à l' -B-tnt .e Alph. et André
Wavre, Palais liongemont.

A louer , dès maintenant ,- au cen-
tre de la villo , un logement do 3
chambres, ' alcôvo. cuisine .et bû-
cher. Prix : 50 francs par-mois. —
S'adresser Etude G. Favre ct E.
Soguel , notaires , rue du Bassin 14.

Au centre do la ville , h louer ,
•dès maintenant , logement de deux
chambres et cuisine , Prix : 30 fr.
par mois. :—- S'adresser Etude G.
Favre et E. Soguel , notaires, rue
du Bassin 14. A : . Y '¦ . '

Povur -Çffoël.
où époque à. convenir , logement
Confortable de 3 chambrôs. terrassé"
et toutes dépendauces. Prix : &80
francs.. — S'adresser Bellevaux 7,
1er étaffe , à droite. .. . .. .

Cormenirèrke
A louer , pour Noël , ou époque à

convenir , petit logement do 3 cliam-
lires , cuisine et dé pendances , remis
ù neuf. -. S'adresser au n° 38, 2mo
^toge. 

Saint-Jean' .913
A loner, dans maison

neuve, route de la Côte,
à côté de la station du
funiculaire : ' Y''"~ '

Beaux appartements ûb i cham-
bres, véranda fermée, bains, eau ,
gaz, électricité, chàu-Tage central
par appartement , chambre haute
habitable. Vue étendue et impre-
nable. — S'adresser' pour tous ren-
seignements à MM. B">y Crosa &
Cio, Gypserie ct peinture, ruo du
Bateau 4.

A louer, pour le 24 décembre ,
un logement de 4 chambres, cui-
sine, cave ct galetas. — S'adresser
chez Louis Castellani, Ecluse 15,
3m. étage.

A louer , pour lo 24 mars pro-
chain , un bel appartement de six
chambres, dont quatre au midi , et
dépendances. Prix annuel: 1200 fr.
S'adresser Coq. d'Inde _ 0, aU;i2n"'
étage; à partir de 3 heitres. . c.o

A remettre , tout de suite, dans
maison neuvo , un beau ' logement
do _ chambres, confort moderne et
dépendances. — S'adresser Ca.s-
eardes ,;|?â, rez-de-chausséoi '"¦ :-.

Logement de deux chambres,
bien exposé au soleil, cuisine,
eau; -cave et . galetas, .S'adresser
Chavannes 8. an ler. A

filbii _ ?_ «_;ï* A r-omr pour le 24
Ut MA allai , décembre un ap-
parteineni de deux-chambres , cui-
sine ';,et dépendances. S'adresser
chez .M""' Anienen , 7, Clos Brochet.

_. Voiler, à personnes tranquilles,
appartement au soleil do 4 cham-
bres," cuisine et dépendances, à
proximité do la-gare. ~ Demander
l'adresse du n° 194 au bureau de
ja PenHle d'Avis. ' c. o.'

A- louer pour tout de suite ou
époque à convenir, - ¦

bel appartement
ilo 4 chambres et dépendances.
Confort moderne. Electricité., gaz,
chauffage central par étage, cham-
bro de bains , vuo- étendue. —
S'adresser Cote 22, 2°". c. o.

A louer ponr St-Jean
L- lé. ou époque à conve-
nir, le 3me étage de la
maison Beaux-Arts, 5,
comprenant 5 chambres
et grandes dépendances,
{.adresser àr_tu.de €lerc(
notaires.

A louer , disponibles tout do suite
ou à convenir, logements confor-
tables de 3 chambres, cuisine, vé-
randa , avec et sans bain , chauffage
central , gaz, électricité , dépendan-
ces, situation agréable, vue , jar-
din. — S'adresser Ed. Basting,
chemin Beauregard 3. Neuchâtel.

De S_ 0 àJtëO francs
. A louer dos maintenant ,' aux

Parcs 120, dans maison neuve , do
beaux appartements de, trois- cham-
bres, cuisine , bains, galetas et petit
Uirdin -̂ - S'adresser à M. Augus-
tin Soguel , Comba Borei 15. ' eo.

A louer à Bel-Air, tout
de snite ou pour époque
à convenir, ne.au logement
moderne de 5 cliambres.
fStudc Bonjour & Piaget,
notaires et avocat.

Serrières
I .. .  - .A '¦-. -

Pour tout de suite, ûlouer 4 petits logementsremis en état, aux prïxfle 15, 18 et 20 francs parmoi.. — S'adresser à JOUI.Jaunes de Bcynier &, Cie,rue St.-_laurice 1,2, Neu-châtel. '
Hfail, à louer appartement do
g chambres et dépendances.
Etat de neuf. Prix ; 300 fr.

S'adresser i_ tude Petitpierre
& Uot_, notaires et avocat, c.o
f  A remettre appartement de S
Chambre, avec petit jardin,
Biiee aux Parcs. Prix avanta-
geux. S'adresser Etude Petit-
pierre & Hotz, Epancheurs 8. c.o

Bue du £_o_7 - -iiambres,
dôs maintenant  ou pour épojuo à
convenir. Prix mensuel : 30 fr.
S'adresser -Etude Petitpierre
8t Hotz, Epancheurs 8. c.o

A louer, pour le 24 décembre,
logement de trois chambres, cui-
»ine et dépendances. — S'adresser
"îçluse 31, ù, la boulangerie.

-_ -t ii<__. locaux
On demande ù louer ou à acheter nn on plu-

sieurs immeubles contigiis, situés an centre dé la
ville, poiuv l'établissement d'un commerce impor-
tant. - : ¦-- - "- "

. Adresser lés'¦ offres à MM. Petitpierre & Hotz,
notaires et avocat, 8, rne des Epancheurs. ,.

A louer locaux pour ateliers : quai
Suchard, Gibraltar:; cave : rues île
l'Hôpital, Saint-Honoré, Pommier ct
Seyon. — Etude Brauen , notaire , Hô-
pital 7.

A louer, ruo des Mon
lins, nn vaste local ponr
magasin ou atelier.

Deux . grandes caves
d'accès très facile.

S'adresser à M. F. Mo-
9_a. d a la Préfecture.
¦-i A -remettre , "dûs maintenant ou
poiy époquo ii convenir , 2 Io-
eaux situés au centre la ville.
Conviendraient pour atelier ou
entrepôt. — Etude Petit-
pierre & Hotz, Epancheurs 8.

Caves ù, loner dès mi'inté-
naiH aux Mouiisis î... —Etude
Ph . Dubied , notaire.

A louer , à l'Ecluse , dès Noël , beau
hcal pour serrurier , ferblantiei' ,
marschal. Logement attenant , 3 belles
chambres. — Etu o Brauen , notaire ,
Hôpital 7r

Demandes à louer
On demande - •' •":-- " . |.

APPARTEMENT .. .
de I) h:S -  chambres, meublées - dj s
préférence , cuisino et dépendan-
ces, avec petit jardin ou terrass^.
Adresser olïres écrites avec condi-
tions à A. B. 773, au bureau do la
Fouille d'Avis.

Ménage sans enfants
demande, à , louer, ponr
avril l- _3, nn beau loge-
ment do cinq chambres
et dépendances, si pos-
sible au premier étage,
dans les prix de lOOO fr.
et liOO fr.

Faire les offres à Iff.
Petitpierre & liots, no-
taires et avocat

^ •
Une famille do deux grandes

personnes, très soigneuses, de.
mande à louer pour tout de suite
ou mars, un

mmiïenimi
do . chambres, exposé au soleil ,
si possible chahibre de bains ct
lumière électrique. Pas trop loin
du centre. Prix : 800 à 900 francs.
Faire offres écrites à _ _ S. 786
au bureau do la Feuille d'Avis.

On demande â louer pour
le le? janvier 1013, un

|© ^ 1 1  ^j

S'adresser a SI. -Jolbaïn ,
Moulin de îa ville, Porrcn-j
truy (Jura bernois).

A la mémo adresse : un meu-1
nier cherche place stable
comme rïiabillcnr - conduc-
teur do moules et cylindre.

On demande à louer, au centre
de la ville, -pour , époquo à conve-
nir

;. lin fiiiagasËii
àyee,. étalage. Ehvoj- er les offres
avec prix case postale II. J. 20291.

OFFRES
;.,:.«i"i3ej_ .__ . _ _______
.cTiercho placo tout do suite pour
aider dans uu ménage oit elle
pourrait apprendre lo français. —
Seyon 23, *Sm", à gaucho.

Femme de chambre
expérimentée, cherche place pour
tout do suite. Certi ficats à. disposi-
tion. — Adresser offres ù Mario
Kunz , planteur , Pietorlen , près
Bienne.

Jeune Âflemande
(Allemagne), bien recommandée ,
sachant coudre et repasser , cher-
che place auprès d'enfants dans une
bonno maison. Adresser les offres
par écrit à M11» Roulet , Serre 5,
ville.

PLA€ES
On demande une

IIME F_U
pour aider au ménage , bon gage.
Demander l'adresse du n° 7U9 au
bureau de la Feuillo d'Avis. 

On demande une

JEUNE .ClUXY
sachant déjiY un ' péu Io français.
pour aider à la cuisino. Demander ,
l'adresse, du n° 798 .au bureau do^
la l'euiilo d'Avis. '

On cherche

Jeune |ille
pour aider aux travaux du ménage.
Occasion d'apprendre l'allemand.
Entrée tout de suite. — Al. Schmid,
Obèrmatt , Dottli gon , Aarburg.

On cherche pour lo 1"' décem-
bre,

nne pei -oame
sérieuse, propre ,, active , sachant
cuire , pour ménage soigné do deux
personnes. A défaut , uno remp la-
çante recommandée. — Demander
l'adresse du n° 78. au bureau de
la Fouille d'Avis.

On demande pour Zurich, une

jeu. e PIUS
française, bien recommandée et
ayant du service, pour tous les
travaux d'un petit ménage soigné.
Bonne occasion d'apprendre l'alle-
mand. S'informer chez M. Schilrch ,
rue Coulon 12, Neuchâtel.

On demande tout de suite

bonne cuisinière
expérimentée, do toute moralité.
Bon gage. S'adresser à l'hôtel duPo_rt.

On demande pour Peseux, une

jeune domestique
connaissant tous les travaux d'un
ménage soigné. Gage de 25 à 35
fr. par mois d'après les aptitudes.
Entrée 12 décembre prochain. —
S'adresser Evolo 11, l'Oriette, Neu-
châtel , entre 1 et 2 heures.
¦p—' *« mmmmmmmmmammmmmsgmmm

EMPLOIS Dl. ERS
Demoiselle ie magasin .

si possible déjà au courant de la
vente , est demandée pour tout de
suite dans commerce d'une impor-i
tanto localité du Val-dc-ïravers.

S'adresser par écrit au Bureau
d'afTairos P.-E. Grandjean , à Fleu-
rier

^ On demande un

ouvrier boulanger
S'adresser boulangerie Mader ,
Boudry.

On demande , polir les danses
du Nouvel-an ,

. à 3 tas musiciens
S'adresse.-' à O. Braillard , hôtel dû
Tilicli l , Gorgier.

«ï e n ho îi ethnie
18 ans , Suisse allemand , -ayant fré-
quenté uue écolo do commerce dc
4 or ordre de la Suisse allemande,
cherche placo commo

VOLONTAIRE
daus une maison- de comm .rco,
banque ou inst i tut ion d'assurance
de la Suisse française , pour so
perfectionner dans le français. Ë.
Eichenberger, ?.. Griinau , Zetzwil.

Fabrique de braderies
cherche comme 'intéressé ùn

représeatast -dépositaire
avec apport do 10.000 fr. Préfé-
rence serait donnée à damo ou
monsieur étant déjà établi ou dé-
sirant s'établir. Offres sous chiffre
Xc 4S00 G à Haasenstein &
Vogler, _-ai „t-<ï. .al __

Une personne sachant coudre
cherche des journées ponr faire
des chemises , habits d' enfants Ct
raccommodages. Parcs _ ¦_ , 1«.
~~Smïf Mmû HOH-ffl cherche
place comme

Volontaire
pour se perfectionner dans la lan-
gue française. Conditions modestes.
Entrée tout do suite. Renseigne-
ments sous les initiales Z C _ _53
à l'agence de publicité .Rudolf
Messe, Zurich. Z 11318e

On cherche pour Noël , ou plus
tôt, un ~ •' - .'

JEUNE HOMME •
de -10 _ 18 ans, sachant déjà un peu
traire , pour aider aux travaux de
la campagne. Inutile do se présen-
ter saus do bonnes recommanda-
tions , chez Louis Miéville , fenj io
des colonies de vacances , Bellevue
sur Bevaix.

Jeuno fille allemande-, de bonne
famillo , parlant français c_t présen-
tant bien , cherche placo dans

pour se perfectionner .1 S'adresser
magasin Knecht , ruo du Seyon.

On cherche pour tout do suite
un jeuno homme dc 'bonnc conduite
pour lo service do

PORTIER
S'adresser M. Alb ; Gammeter-Vau-
clior, lIÔtel-Tennihus , Verrières-
Suisse..

JEUNE HOiME
(électrotechnicien) -demande em-
ploi à Neuchâtel, afin do se per-
fectionner dans lo français. De-
mander l'adresse du n° léi au bu-
reau do la Feuille d'Avis.

On demande , tout do suite , uu
bon ouvrier

menu isier-machi niste
S'adresser Vuarno-, Cormondrèche.

On cherche , pour jeuno fille
place

au pair
dans bonne famille. — Adresser
offres détaillées sous Si 4G5O N
à -lau-eii-tcin & Vogler,
Neuch&tel.

sachant traire ct connaissant les
travaux do campagne peut entrer
pour le 1er décembre chez Oscar
Graf , Boudry. H_ _ggN

consciencieux et capable, cherche
place stable à Neuchâtel. Entrée
selon entente. — Offres poste res-
tante A. l'.ù B., Lausanne.

On demande tout do tuito un

JEUNE HOMME
sachant trairo ct travailler à la
campagne. — S'adresser à Albert
Thuillard , ferme du Bied près
Colombier.

PERDUS
Egaré un

jeune chat
gris. Le rapporter contre récom-:
pense à Mmo Dessaulcs-Tinguely,
_ «r étago, 8, Orangerie.

• Perdu lundi , de Neuchâtel à
Peseux ,

une alliance
La rapporter contre récompense
au bureau do la Feuille d'Avis. 796

A VENDRE
COUSSINS à DENTELLES

Fuseaux. Rouets , fournis comm
spécialité. — J. MerUi , tourneur
angle de la ruo du Seyon et des
Bercles.

MAGASIN

Â. Perregaux
Faubourg de l'Hôpital 1

Maire S Cie, successeurs
Potagers et

Réchauds à gaz
JUNKER & RUHR

Gràco à leur robinet breveté ,
1 centime de gaz par heure
suffit pour maintenir en ébuliition
uno marmite «le 5Ï & 4 litres.

(I
A-TIMIDITE V

~
Cèphalcso donna coii-Ian— ca
-col, créa bardlesto, ai/rfac., <1_ e-
loppi, lntûlli£r.ni:s, mémoire, faci-
lita piroto, ,U:i ,-uiin - _ nxis. tas
Not^rat.Ilcr.Ph'««OOf/i(.f , «S
. O, rao (l'A-L-aa-C Paru. __^

Haut 105 cm., .0 fr., n° 501
Sonnerie frappant heures et demi-
heures , sur gong, marchant deux
semâmes , mouvement garanti sur
facture, . 40 fr. Sonnerie 3/ , , 60 fr.
Payable 5 fr. par mois, escompte
5 % au comptant. Rendu posé
dans 1_| ville et environs sans aug-
mentation. Exp éditions au dehors
sans frais d'emballage.

D. ISOZ
Sablons 29, Xcnehft.el

pSuSuriann^E^l -

ipkfeau souple.ttancfie xpurc l

h Neuchâtel chez : 11 Gœbol , coif-
feur; A. Strobel , coiffeur , rue Pour-
talès ; Savoie-Petitp ierre ; Perre-
noud , bains , 1..ace-d'Armcs ; A.
Bourgeois , pharmacie. — Chapuis,
pharmacie , Boudry. C. Tanner ,
coiffeur , St-Blaise. Jacques Meyer ,
coiffeur , Peseux. Ue 3360

OUVRAGES
Ouvrages faciles

pour eaïaïifs
perforés W autres ,

C. E0_TRAD
Temple-Neuf 15

«?E__IGU__ .E»[
Pommade antipelliculaire
Bergmann & Gie, Zurich

pour los soins de la tête. Après
quelques jours d'emp loi cette
pommade l'ait disparaître les |
pellicules. Succès garanti , i
Nombreuses attestations. — Eu I

I 

vento chez : Coiffeurs Kelh-r, 1
Hôtel du Lac, l-.euch._tel, et I
Fr. Weber , Corcelles. Ue-i"3 I

Entreprise générale de Vitrerie
' . — Vitraux d'Art ¦

.3 T Bronzé e! Nickelé' lT ' '  §¦
te. i-Mii—T -i—rr ir- TT —r - - . - - T—S'Q dE qi«_gp-̂ S —rgS-a »

s __ _S_SL s.
V BjFouï^sl-T^faranéhBO _

1 l^îssiÉRr I
| j  BERNE I ¦

1 ̂ stsswslTTî  ̂|
7- H GRATUITS | C6

^_îâ Gnomes el Figure s $__\_++ '"• ¦

^a^urese°nlQùs Gsv\re5-

Walther & Millier
SUCCESSEURS

Berne, Sra___r_mmemde 9
Téléphone 912

Demandes à acheter

Fourneau
On demande à acheter d'occa-

sion un petit fourneau en fonte. —
S'adresser M. Frey-Hoth , à La
Sauge (Vully). 

On demande à acheter d' occasion
un

grand buffet
Adresser les offres écrites, avec
prix ct dimensions , à L. M. 79i', au
bureau de la Feuille d'Avis. c.o

Grande Salle des Conférences
¥E1Ï»KEI)Ï 29 _\OVJ__I_._..-__ 1918, „ 7 II. 1/2 du soi,

Ouverture des portos à 7 heures .

XXXîVme ANNÏVBESAIRE
de la Société dc Tcuipérauco do la Crèisr-ÎJIeuo de Nenchâtel

SOIRÉE--rriàÈ
Allocutions - Chants - Fanf are Entrée-: 59 ceiittwes

5.3- .as. _sss_ _!3§i3-__ ^gi5§_s_a§588sara M- W_$mmw_ww®_fg ®-mRm

W M PROf_i_â_ûts 1

1 - *4i, rr-i ^WteiïBiM - _MTE
S ll _̂_^ P̂. Ki™sBora'B8*^^
| ^^^__ _C^S

^^_^'705 Téléphone 705 S
^_^^Q_l_^m___ISg^-^^^^^^^^^^^^^M^<

CollectioFiii&iir fle timlirgs-posîi '
de Londres désire acheter, durant
son voyage cn Suisse , des timbres-
poste rares et collections com-
plètes , pour 100,000 fr. environ.
Ha ites provisions assurées aux
intermédiaires. Seules les offres
détaillées et par écrit à adresser
sous € Philatéliste» » l'Hô-
tel de la S*_ ix, trenève

^ ÔIST -DEMANDE
h acheter tout do-suite dans le
canton de Neuchâtel oii cantons
voisins: Propriétés de rapport
et d'agrément, vignobles , pâturages,
forêts , moulins , chutes d'eau , ter-
rains à bâtir bien situés pour sana-
toriums , hôtels - pensions, tous
fonds de cominerce gros et dé-
tail , industries diverses , écrivez tout
de suite à MM. Laigneau & Lom-
bard , 33, rue do Berne , à Paris ,
cela iie vous engage en rien. Dis-
crétion absolue. Prêts, Commandi-
tes, Hypothèques. '

Weuchâfel - Chaumont
On demande h acheter un exem-

plaire du tirage û part du
« Bulletin do la Société des scien-
ces naturelles do N uchâtel », es-
trait du Tome XXIV, année 1896,

Chemin ie 1er à .remailler! .
entre

NEUCHATEL ET CHAliMOMT
par

II. LADAME , ingénieur

Adresser les offres édites sous
chiffre L. M. 797 au bureau do la
Feuille d'Avis. 

On cherche à acheter

p oteg er
système français , avec son four,
moyenne grandeur. — Ecrire sous
chiffre M. J. 785, au bureau dc la
Feuille d'Avis. i 
_-_C_t-&MIT. •t._ l̂ i-->,yfc-_-agB75_^J^t-ff*-lll*1P̂ ''

1 __NU_»_

AVIS DIVERS
; Ouverture d'une

pension soignée
le ler décembre prochain,

rue du Seyon 21
2me étage, où l'on peut demander
renseignements et conditions.

So recommande,
G. Bonzon.

Deux chambres confortables
sont à louer à la même adresse.

Société d'Utilité publique
LIGUE DE LA PAIX

Vendredi 39 novembre 1912
à 8 heures du soir

à l'Aula de l'Université

CONFERENCE
publique et gratuite

donnée par
W™ GOLAY-CHQVEL

SUJ.T :

La paix par la femme
N. B. Les enfants  non accompagnes

do leurs parents ue sont pas admis.

LA FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHâ TEL
hors de ville, 10 fr. par an.

" . "PoisiDn-jamille
Veuve seule, à la campagne,

belle situation , cherche pension-
naires, à l'année : 2 fr. 50 par
jour; en séjour : îJ fr. par jour, lu-
mière- -électrique et chauffa,?- com-
pris. Références chez Mm° VXacinc,
professeur , Louis Favre 6, Neu-
châtel.

de Keuel-fltel, àl'occasion
dc son 64me anniversaire,
sonhaite pour 1913 nno

Bienheureuse année
Atelier de couture

; (Robes et Manteaux)

SCHAFEÎTEL & BLASER
Manège 31 (Usine à gaz)

AViS MÉDICAUX

J.-Ed. BOITEL
Faulionrg de l'Hô .tital 6

Médecin - Dentiste
Consultations :

de 9 à 10 h. 'h et de 2 à 6 b.

Dr Chs SCHERF
Médecin -Chirurgien

Belle-Roche Gibraltar 16,
III I I TT -*  - " 

Arrêt tram de la Coudre

Consultations de
S à 9 h. et de _ à 3 h.

TÉLÉPHONE 292

Convocations
. . . . , . . „ . , ,  1——»¦•

Salles ûe lecture pour ouvri ers
RUE DU SEYON 3G

Ouvertes tous les soirs

EGLISE NATIONALE
Leà électeurs de la paroisse da

Neuchâtel sont couvoqués en assem-
blée préparatoire , pour lo lundi
2 décembre, à 8 heures du soir,
à la Chapelle des Terreau-»

Ordre du jour:
1. Election dep membres du Synode;
2.1 .lection du Collège des Anciens.

Neuchâtel , le 22 novembre 1912.
I.e Collège des Ancien*

Remerciements
Monsieur Richard MURI

et sa famil le .à Boudry et à
Neuch&tel , adressent l'ex-
p ression de leur reconnais-
sance à toutes les p ersonnes
qui leur ont témoitjnè  de .a
symp athie pendant ces jo urs
de deuil.

Etude A.-N. BRAUEN, notaire, Hôpital 7

A louer, entrée à convenir : A louer, dès 24 juin 1913:
Château, 5 chambres. 850 fr. Beaux-Arts, 5 chambres soignées.
Vieux-Châtel, 5 chambres, 950 fr. Balcon. Belle vue.
Quai Suchard, 3 à 4 chambres. 600 Eyo|e) 4.5 chambres confortables.

et 700 fr. Bains, balcon, confort moderne.
Vauseyon, 4 chambres. 552 fr. Sablons, 4 belles chambres, balcon.
Moulins , 3 chambres. 500 fr. QQQ fr.
Soyon, 2 chambres. 420 fr. Gibraltar , 3 chambres. 500 fr.
Colombière , 4 à 8 chambres, vé- :

randa et terrasse. A louer , entrée à convenir :
Fleury, I à 3 chambres. 15 à 35 fr. |_ocaux spacieux pour ateliers, fa-
Tertre , 2-3 chambres. 23 à 27 fr. krjquei entrepôts, garde-meubles.
Parcs, 3 chambres. 385 fr. Caves, rues du Pommier, Hôpital ,
A Poseux-Châtelard , 4 chambres. Seyon, Gibraltar.
550 et 625 fr.
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PPAGERsT^z eî à 
pétrol

i
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Ttis M.M..1 Asphalte Compajy Limite. !
_»e_ ie concessionnaire' dés mines d'asphalte du

Vttl-de-Jmvers
Boche - Poudre - mastic - Flanelles - Bitumes

Pour tous renseignements et f ournitures, s'a-
dresser à

The Neuchâtel Asphalte C° Ll - TRAVERS
ou

MM. e.̂ ïï. Zeiler, M*"15 ̂ êMIêE 
lB Sai5se

| SOLEURE j
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[ A UVERNIER , COLOMBIER, BOUDR Y

\ «*&rr& Blanchissage *siê&**>
SER VICE A DOMICILE :: SER VICE A DOMICILE

j Le char de la GRANDE BLANCHISSERIE NEUCHA TELOISE, S. Gonard
'• & Cie, à Monruz, passera

j LUNDI 2 DÉCEMBRE '
i

! au domicile des personnes qui désirent nous donner leur linge à blanchir.( - f , .
. .- . —— "—'~~~ '—; " :I .
v PRIÈRE D 'ENVOYER L 'ADRESSE EXACTE A N O TRE B UREA U, A MONR UZ
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En vuo dos fotes prochaines, nous offrons nos

vins fins en caisses assorties
de .0 à 60 bouteilles l'une, aux prix suivants, la bouteille , verre perdu :

Blanc Bonvilars 1911 à Fr. 1.10
» Valais (Sion) 1911 . » » 1.10

,'_ - ¦' •'. . -. . » , Asti-Champagne e_tra » • 1.60
Pvougo Arbois 1903 » » 1.—

» Màcou 1908 » _ • _ .—•
» Beaujolais 1908 » • 1.10
» Mercurey 1906 » » 1.50
» Pommard 1903 » * 2.—
» Bordeaux 1906 » » 1.40
» Cor aillod 1906 » » 2.20

• . -¦¦; » Alicante vieux » » 1.20
Echantillons gratis et franco de nos vins on fûts. — 1911 Rougo

Espagne à 48 ot Saint-Georges à 55 ct. — Prix spécial depuis 600 litres.
Conditions d'usage.

_ H. COLOMB & Ci3, Fîenrier
wg fRQOUITS aux SELS NA TURELS Extraits des Eaux de ï

BOUSCES __>___ L'ÉTAT . BàMÇAIO¦ - PA^T _____ P _ ."ir_.3V-^Tht 2 ou s aprè - les rc
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II' Place Purry NEUCHATEL.  Place Purry

I

l Beprésentants exclusifs
Il dés pianos Stein _vây & Sons, Blùthner, Bechstein, etc.
É des ha moniums Mannborg, Estey, eto.
; j  de la Gram'mophon C° Berlin.
I de la Aeolien G° PianOlas Pianos.

a« des pianos électriques Hupield. am

¦ 
^
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FABRIQUE DE CHAPEAUX - F.-A. GYGAX
-15, Rue du Temple-Neuf, 15

GRA-TD CHOIX DE CHAPEAUX
pour Daines, Messieurs et Enfants

Prix de f abrique -:- Prix de f abrique

LE fôCffiÉMlliDElâViE
I DE L.- ABBÉ A.SÉBIRE--Ancien Aumônier I
g de I Hôlel-Dieu dûbbeville Ç5omm_) EST —— g

. M  GPATISETFRÀNCO jak IU__UIOS-._EUD j
' Nohct- _.rc. n.er. £**% DW_l£.fOI_.BEIt_I-

S veilleux produic, \2g_f fllBUHinl.UIOHflC j
Virait vfi_conc_nrré4 T __. eoo_E.oi____ i_ fQuicha.se lesmaia. J__ftt_. I_—ODIEJ NCDVEUi— *
!_ _ _ _iï___ _ _ _r _Sll_lfek _F_MM _..flH_l_
dSsaysi -i"'- J^li-t ̂̂ ^..«E.
dicamenrs—•» _B*BJ__K__f|, «ORRnciES.ffiTnnt i
Oêiullib inespéré» gg -^_ _ -Sa tm_ii_.t_-TiPOTM - - / '  '
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Ecrire M. le Dr des Laboratoires Marins
Engh.en-les-Bams (France)

DEUCHAUX & NIESTLÉ, S. A.; Editeurs
NEUCHATEL . . : "¦¦ J '

Viennent de paraître :
Arsène Perlant, Eternelle Turquie, préface do Ph. Godet,

I vol. in - tb  illustré , broché , Fr 3:50.
James de Chambrier, Second Empire, dernières an-

nées, I vol. in-Ki , broché, Fr. 3.50.
Baden Powell, J_.claîrenrs, traduction française de - Scou-

ting for Boys » par Pierre Bovét, illustré de nombreux
dessins de l'auteur , 1 vol. In-16 , broché; 3.—, relié , 4.—.

Johannes Muiler, _Lc sermon snr la montagne, trans-
posé dans notre langue et pour notre temps, traduction de
S. Godet, t vol. in-16, broché. Fr. 3.50.

Sœur Marion, Beniy, nn fils de vaincus, illustré par
Ed."Elzingre, 1 vol. in-16, liroché , Fr. 3.—, relié, Fr. 4.50.

J. Malfreda, Mariage arrangé, nouvelle pour jeunes filles ,
1 vol. in-16 , broché . Fr. 2.00. relié. Fr. ..—.

A. Grozier-Herbertson , I.ouise-l.Iar.e, illustrations artis-
tiques en couleurs (pour enfants de 7 à 12 ans), 1 vol. in-16,
relié. Fr. 3.50.

Mme M. Piccard, Nouvelles histoires de maman, illus-
trations artistiques en couleurs (pour enfants de 7 à 12 ans),
I vol. in-16 , relié , Fr. 3.50.

Noël- d'autrefois et Noëls d'aujourd'hui , chants de Noël
-. . -•A anciens e "modernes par F; Wilson , une brochure , Fr. 0.50. ;
Noël pour tons, _ mo année, brochure de 32 pages, richement

i lustré e,- l r .  u.20. -, -
JLe véritable Messager Boiteux de Nenchâtel pour

llll3, I .-. 0 30.
Paroles et textes pour 1913. reliures à 0.75, !.—, 1.25 et 1.75.
Almanach de la Société protectrice des animaux'pour 1.13 (2ms année), Fr. 0.20.

A LA RUE DU SEYON
T. SANpOZ-MOLLET, s-cc île w D. &DY0T
Toujo urs grand choix de Papeteries en boites. — Papier _
lettre, Enveloppes en paquets et au détail. Prix très avan-
ta jeux.— Agendas de bure u et de poche. — Almanachs
Vermot , Hachette , Messager Boiteux, ete , et nombreux
almanachs allemands. — Almanach Pcslalozzi et
Pes » alo_s_i-Se_.isler-Iialender. — Textes mora .es. —
Calendriers Fran k Thomas et National, etc. — Diction-
naires, livres utiLs, cuisine, etc. Nouveautés romans.

FEUILL ETO N DE LA FEUILLE D'AVIS DE NEliCHATEL

PAU (7)

DANIEL LESUEUR

Dans le feu de l'invention , elle eût ad-
mis l'intruse de môme. La simplicité avec

-Kjuello cette femme accomplissait sa tâ-
Àpfe;-sur terre était telle que jamais elle
il eût tlit à personne , pas mémo à une ser-
vante : t Laissez-moi... Je travaille. » Pour
**Ue grande laborieuse, le mot contenait
^-.-prétention à laquelle sa délicatesse ré-
- _aait.

~- Comment peu_ -tu .crire, s'exclama
«liberté, avec cette bête ainsi posée ?

« Usttc bêle ? , c était C-nquette. Clair-
M-ttr en soupira. Quelle façon de parler !
J-tao petite créature plus fine dc cœur que
wen des humains, et devant qui elle n'osait
Manifester de la tristesse, tant la pauvre.-
« , immédiatement , se montrait éperdue de
tendresse et d'amitié, t Celte bête !... »
"oiirtant , elle ne reprit pas Gilberte,
.u elle soupçonnait d'un grain de jalousie.

~- C'est vrai que Criquette me gêne un
•* . convint-elle. Mais, comme je ne fais
..ne des épreuves...

~r Allons, va-t-en Criquette !... Des-
^nds, petite horreur, qui tyrannise mar-
fcttne , ordonna la jeune fille, avec une sé-
veritê que le ton demi-plaisant n'atténuait

^^
La petite chienne, dont le train de

ff '—' 
production autorisée pour t»u? les journaui

va»» «a traité avec U Ssciété des Gens de Lettres

derrière emplissait d'un côté le fond du
fauteuil où Claircœur était assise, et dont
le corps nerveux occupait l'accoudoir, tan-
dis que la tête s'allongeait jusque sur le
placard d'imprimerie, obéit , non sans fixer
sur sa maîtresse un regard de reproche. Et
ce regard s'obstina, même de loin. Si bien
que la romancière, impressionnée, lui tour-
na le dos.

— C'est ça , marraine... Laisse un pou
ton chien, veux-tu ? Est-ce que, pour cinq
minutes, je pais espérer ton attention sans
que Criquette me l'enlève ?

— Voyons, mon petit , ne me parle pas
comme ça. Sois gentille. Tu avais une mine
si brillante, quand tu es entrée. J'allais
t'en faire mon compliment.

— C'est que l'air est si vif deliors. Et
puis... j' ai beaucoup réfléchi.

•— Voj-ez-vous ça !... Et à quoi, ma
belle ?

— Marraine... vraiment... écoute. Ça
n'est pas la peine que je passe le concours
pour le ministère.

— Qu 'est-ce que tu me dis-là , mon petit?
— Décidément, je ne me vois pas, toute

la journée, dans un bureau. J'ai d'autres
goûts, j 'ai trop d'imagination, j 'aime trop
la littérature... Un bureau !... J'ai le carac-
tère trop au-dessus de ça.

— Tu veux dire, Gilberte, que tu l'as
trop au-dessous. Il en faut , du caractère, je
t 'assure... Il faut un très grand caractère
pour se soumettre à la routine d'un bureau ,
quand on rêve de devenir George Sand...

— Oh ! George Sand...
La jeune fille eut un léger sourire de dé-

dain, qui abasourdit Claircœur.
— Mon enfant , c'est mon devoir de te

donner un gagne-pain. Je te rends ainsi un
plus grand service qu 'en te léguant une
fortune. Car la fortune , vois-tu...

— Pour qui me prends-tu ? cria Gilber-

murmura la petite, jetant un coup d'œil
d'envie sur les grands placards surchargés
de rature, et de signes bizarres. (Corriger
des épreuves !... comme cela l'aurait amu-
sée !)

— Mais j 'ai fait des besognes plus en-
nuyeuses. J'ai passé des nuits à remettre
à clair des dictées sténographiques... Tu
étais en nourrice...

— Oh ! tu as eu si vite du succès...
— Vite ou non, j 'ai attendu de l'avoir

pour laisser le métier qui nous donnait du
pain. Sait-on jamais si l'on en aura du
succès ? Ni quel genre de succès. Mes pau-
vres histoires sont une denrée qui rapporte
sur le marché des choses à lire. Mais des
œuvres de génie ne font pas toujours vivre
leur auteur.

— Je veux écrire... Quitte à crever de
misère toute mon existence.

— Mais écrire quoi, mon peti te  trésor ?
Moi, c'est après avoir griffonné bien des
pages que je me suis dis : c Tiens ! j 'écris

— J ai fait trois chroniques, déjà , mar-
raine. Je te les ai montrées.

Claircœur soupira, se tut.
— Voilà... reprit Gilberte. Tu réponds

comme après avoir lu mes essais... Le si-
lence... Pourquoi ne dis-tu rien ? Tu as
bien une opinion sur mes idées, sur mon
style.

—- Mon enfant chéri, quel langage puis-
je parler à une mignonne comme toi, qui
ne veux rien, entendre ? Tu me présentes
trois chroniques. Mais non... Oe seraient des
chroniques si elles occupaient certaines co-
lonnes de certains journaux. Pour l'ins-
tant , ce ne sont que des fantaisies de j e.une
fille. Et d'une jeûne fille très peu au fait
de ce qui intéresse le public.

Gilberte éclata -de rire1, —« de son ïîre sî
joli , bien qu'en ce moment un peu forcé.

— Ce qui intéresse le public ! répéta-t-
elle. Ah ! bien... A côté de ce qu'on lui fait
gober, au public, mes chroniques, sans me
vanter, sont des chefs-d'œuvre. J'en vois,
des articles idiots, dans les journaux que
tu reçois. Tu le dis toi-même. Voyons, rap-
pelle-toi !... Cette machine sur le caractère
révélé par la couleur du papier à lettres.
Tu as déclaré : « C'est au-dessous de tout ».
Eh bien, c'est en première colonne du «Gul-
liver » , et signé d'un nom plutôt connu.

— Un nom connu ! Apporte-le, à défaut
d'un sujet bien traité : on prendra ta chro-
nique. Un nom connu... comme tu y vas !
Pour un directeur de journal, ça vaut sou-
vent mieux qu 'une belle page.

— Mais c'est abominable !
--— Gilberte... aimerais-tu mieux voir en-

trer ici, nous rendant visite, un illustre
écrivain, un prince de lettres, un de ceux
qui t'enthousiasment et te passionnent, mê-
me s'il ne devait te dire que : « Bonjour,
je suis charmé de vous trouver chez vous»...
ou cette dame qui passe, là. sur le trottoir

d'en face, et qui viendrait te débiter les
choses les plus spirituelles du monde ?

La future gloire littéraire (au dire de M.
Cochart) ne put s'empêcher de sourire.

— Marraine, fit-elle — et cette fois
quelle câlinerie du geste, de la voix, des
yeux chimériques et pathétiques ! — mar-
raine... moi aussi, je me ferai connaître, si
tu consens....

— A quoi ?
— A porter mes chroniques au directeur

du « Gulliver » ?
— Mais il n'en accepterait pas écrites

par moi, ma pauvre petite !...
Mlle Andraux se mordit légèrement la

lèvre, avec un regard au plafond. Sa mar-
raine interpréta la mimique, non sans bon-
homie :

—- Oui , je sais... J'écris mal, tandis que
toi !... Mais enfin, mon petit mignon, si
mon genre littéraire est méprisable, quelle
autorité aurais-jo pour imposer l'œuvre
d'une autre ?

Ce fut par élourderic , par l'avide impa-
tience de la jeunesse, non par une cruauté
consciente, que Gilberte rétorqua vivement,
avant de réfléchir :

— Tu es quelqu'un , quand même. Il te
recevrait sur la seule présentation de ta
carte. Tu le déciderais à me lire. C'est tout
ce que je demande.

Une contraction nerveuse donna une ex-
pression bizarre, presque grotesque, à la
grande figure chevaline de la romancière.
Elle pencha la tête, en silence.

— Petite marraine... Je t 'en prie, petite
marraine, je t 'en supplie !... Je sais que mes
essais ont de la valeur.

— Tu sais cela ?... Mon Dieu , que tu as
de la chance 1

— Dis oui, marraine.
Gilberte s'anima, joyeuse, comme si le

c oui » était prononcé.

— Et après, je travaillerai près de toi,
avec toi. Je te rendrai un tas de services I
Je corrigerai tes épreuves.

— Mais, moi, Gilberte", j 'ai peur de l'en
rendre un si mauvais, de service.

— Non ! non !...
— Tu m'en voudras, si tes essais s'ont

refusés.
— Jamais de la vie !...
— Et je m'en voudrai, s'ils sont reçus,

murmura la mère adoptive.
Gilberte, qui entonnait un chant de

triomphe, n'entendit pas cette phrase, lour-
de d'anxiété pour son destin. Tout suite,
ayant obtenu ce qu'elle souhaitait , elle fut
de nouveau la brillante fleur, parfumée do
joie, qui étonnait, charmait les passants, lo
long des trottoirs cendrés par l'hiver. Sou-
riante, redressée, ivre d'avenir, elle s'é-
chappa , dans sa grâce agile, pour aller re-
voir ses précieux cahiers. Ne fallait-il pas
les recopier, ou, tout au moins, effacer i.
la gomme les indications crayonnées par
M. Cochart, et dont le sens ne lui importait
plus.

Claircœur se rassit devant ses épreuve».
Mais elle n'en reprit pas aussitôt la correc-
tion. Une mélancolie l'accoudait, les yeux
au loin. Une mélancolie qui n 'était pa*
toute d'inquiétude pour sa filleule. (Ne se-
rait-elle pas là, longtemps encore, pour sou-
tenir l'enfant , puisqu'elle ne savait pas loi
résister ?) Mais une confuse tristesse mon-
tait tout à coup de sa vio. Elle ne savait
pas pourquoi. Que lui arrivait-il ?... Com-
me Gilberte étai t différente d'elle-même !
Pourtant c'était la seule de son sang parmi
ceux qu 'elle avait donnés à son cœur pou»
le contenter et le remplir.

[A suivre^
1

te, qui devint pourpre. Ne me lègue rien,
je t'en supplie !... Quel horrible mot!... Est-
ce que je tiens à l'argent ?... Surtout à de
l'argent que je n'aurais qu'en te perdant !...

Les larmes lui jaillirent des yeux. La
sincérité éclatait sur son jeune visage, mais
parmi plus de colère contenue que d'émo-
tion. Elle reprit :

— Ai-je mérité que tu me parles ainsi ?
Suis-je intéressée ?... Ou même seulement
paresseuse ?... Est-ce que je crains le tra-
vail ?;., r . " .# *' .'

La protestation eût gagné à venir du
cœur et non (Le l'orgueil, à être chuchotée,
dans une caresse, contre la joue de celle qui
l'avait élevée, — avec quel dévouement !

Ce fut Claircœur qui se leva pour aller
envelopper de ses bras l'enfant offensée :

— Je voudrais t'y voir, dans un bureau !

I-.W1_ __MII _

Fil A CHU TRAHSPORTABLE
pour hôtels , restaurants , pensions , confiseurs , etc., le meilleur et
plus beau four a cuire tra i .sportable des temps présents, c'est

« ÉCONOME"
primé par des premiers prix à . plusieurs expositions.

En outre , pour agriculteurs , le fonr & enire breveté ponr
ménages

Nouveau : „PANi___E_ S", Brevet t£_ 46,1 ._•
examiné par la , Société d'agriculture allemande et distingué par la
gramle médaille de bronze:

Solide construction à des prix défiant tonte concurrence
APPAREILS à FUMER et à AÉRATION

__ ©ïiB_aeaai.x c . mbiués pour cuissons
diveiisésj vet pour rôtir

Prospectus et certificats- de premier ordre gratis' et franco par la

FaMpe J Ifpi Aarter g (Berce)
et FI.IT-- MABiA _ . A., ' BERNE

nour véranda; provenant de l'Exposition nationale des Beaux-Arts, _
vendre avec fort rabais, chez

VV8 J. KUÛHLÉ-BOUVÏER & FILS

Horlogerie - Bijouterie - Orfèvrerie - Optique

EMILE GLUCK
HOPITAL 2 1 (Angle rue du Seyon)

Beau choix de LUNETTES et PINCE-NEZ,
articles modernes et soign .. Verres de toute première
qualité. Réparations prix très aArantageux.
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I LE DERNIER JOUR I

MÉ Jeudi S8 et, IO h. et 3 h., Salle des Conférences &J

™ * h' dernier service de chant, Place de l'Hôtel-de-Tille 11
WÈ 8 h. Temple du Bas . -J
¦ flE" C-LOTOTtE ^#li^_]_fM_E-L_Ll_î "̂ a g
| ^ 

Fn bean souvenir de la Mission sera donné & tontes les personnes 3~J
'-; assistant a la réunion de jeudi an Temple du Bas. ? .*

VASSALLI PRÈSES
Pourtalès 13 - Gibraltar 8

Trois-Portes 9

Nos petits pains an lait et
nos miches à 5 et à 2it cen-
times sont incomparables.
Quo chacun veuille Lieu les goûter.

f F. GLATTHARD T 1
I Place I _rry

Dactyle-Office

| Machines à écrire I
f SMITH PREMIER |
S Location et Réparations |j

ILTTSTïïïN
Demandez la -spécialité

l'Encaustique ROCHAT
pour nettoyages (îe. parquets,
linoléums et meubles. '

Seul dépositaire à Non châtel :

M. PORRET-ECUYER
Kiifi de l'Hôpital 3

TVËNDR W
gros stock de plancllcs cn ciment
lre qualité. S'adresser chez M.
Fossati, entrepreneur en Béthusy,
à Lausanne. H28124L

A vendre 500 bouteilles
Neuchâtel

1911, ler choix. Demander l'adres-
se du No 787 au bureau de la
Feuille d'Avis. 
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FOI» DE 1ER FRAIS
Cabillauds sans têtes

Merlans à frire
& 4© cent. la livre

Les commandes sont reçues jus-
qu'au samedi a 11 lient'
Les poissons arrivent lo jeudi
le vendredi suivant. Le samedi
nous vendrons tout poisson qui
n 'aurait pas été réclamé. Nous ne
faisons venirqueles quantités com-
mandées dans le délai ci-dessus.
Ce sont les seuls moyens d'avoir
toujours du poisson tout
frais à si bas prix.

PLAIES AUX JAMBES
Une merveilleuse guérison I

Jo suis heureux de vous infor-
mer que, suï re.ornmandatiQii,
j'ai employé avec succès votre
Eau précieuse, pour me guérir
d'une' plaie variqueuse que j'avais
depuis environ deux ans, et que
malgré les efforts de plusieurs
médecins, je ne parvenais pas à
cicatriser.

GASTON,
. .. rue de la Chaussée, 76, à Mons

(Belgique)
Aux personnes atteintes de

Maux de Jambes, Plaies, Ulcères,
Varices, Phlébites, Démangeai-
sons, nous conseillons d'employer,
sans hésitation, la véritable Eau
précieuse ' Dépensier. Exiger la
marque. Fr. 3,50 le flacon ; Fr. 2
le demi-flacon, dans toutes les
bonnes pharmacies. Envoi franco
du flacon contre mandat poste
adressé à la Pharmacie DEPEN-
SIEK, 47, rue du Bac, ROUEN
(France).

Se méfier des contrefaçons. Bien
demander l'Eau précieuse Depën-
sier. UeglGl

A vend .o

une vache
prête au veau, chez Arthur Girar-
dier , les Grdttes:

Sa gaerre ies Balkans
Les blessés à Sofia ;

D'une lettre de Sofia donnant -'intéres'-
sartits détails sur l'activité de l'hôpital _e
l'école _es Cadets :

... Notre hôpital se trouve _a _s l'énorme
bâtiment de l'école des Cadets et a été im-
provisé en quelques jours. C'est l'hôpital
« de distribution s. Près de 2000 'blessés
s'y trouvent oonstamïhent, de nouveaux
arrivent presque chaque jour pour rempla-
cer ceux qui s'en vont ailleurs ou qui sont
congédiés en provinee. Comme tout cela a
dû être installé à la hâte, les pauvres hé-
ros observés n'omt pas le confort et le bien-
être qu'ils auraient , par exemple, dans. les
petits hôpitaux, permanents en temps de.
paix , de la Croix-Rouge....

A tous les pauvres exténués il faut du
linge et encore du linge. "Vous n'avez pas
l'idée de ce que c'est que l'arrivée d'un
transport. Une pauvre procession- qui s'a-
vance en chancelant, les uns portés sur des
brancards, les autres marchant cahin ca-
ha. Quand ils entrent dans les corridors» il
faut leur arracher, couper souvent leurs lo-
ques pleines de terre de ces champs glo-
rieux, de cette terre qu'ils o_t rendue à la
liberté par leur sang. Il faut les coucher
dans des lits — s'il y en a — sinon sur la
paille. Il faut panser, trier les gravement
blessés, opérer tout de suite ceux qui eu
oui besoin. Les médecins doivent fournir
une activité surhumaine.

Le chef de la mission hongroise,. prof.
Pfan (prof, de chirurgie militaire) . a. dit
qu'il n'oubliera jamais de sa vie la -pre-
mière nuit d'opération. (Ils ont travaillé
do 3 h. de î rapi _s-I_ii jusqu'à 5 h. du ma-
tin.) Ce lut aussi ma première nuit dans
une salle d'opération eit j 'ai aussi vu cela :
les ¦..sages décoHiposés et exténués,, les
plaies, les corps frappés parfois à quatre
endroits, preuve que le Bulgare ne recule
pas. Ce silence héroïque et résigné. Aussi
quel bonheur de constater que le lende-
main les soins, les pansements ont fait du
bien.

Maïs Sofia et la Bulgarie (trouveront-ils
assez de linge, de literie, de thé, de cacao,
de lait surtout pour venir en aide à ces
malheureux. C'est un immense hôpital im-
provisé où les soldats obtiennent des ra-
tions militaires ; du thé maigre — une
soupe aux choux et du pain. — Aussi les
envois de lait condensé seront les très bien
venus, chocolat, thé, biscuits, cognac (pour
donner à ceux qui arrivent dans un état de
prostration) et linge, surtout du linge...

Pour défendre Stambool

De Constanitinople, 20 novembre,, au
« Temps » :

;c Je vous ai déjà donné mes impressions
dans une lettre très hâtive, sur la bataille
commencée dimanche, et dont l'ouverture
annoncée des négociations d'armistice doit
amener la fin. S'il est exagéré d'y voir une
victoire turque, ellj. a été incontestable-

ment jusqu'ici, pour les Bulgares, un
échec. Ceux-ci, trompés par l'aisance de
leurs premiers succès, ont dès le premier
jour rattaqué trop prématurément les li-
gnes, de Tchataldja.. S'attendant sans doute
à voir les Turcs céder aussi facilement
qu'à ___rk-E_lissé et à Lule-Bourgas, - ils
ont lancé leur .infanterie sans avoir suffi-
samment préparé cette avance par le ca-
non. Et ils ont eu la désagréable surprise
de voir que les troupes, qui auparavant
fuyaient devant eux tenaient bon, cette
fois. L'action a eu lieu surtout aux deux
ailes, et d'un côté comme de l'autre, les
Turcs ont parfaitement résisté. S'ils n'ont
peut-être pas refoulé l'ennemi aussi loin
qu'il . ..!.? prétendent, il. est dans tous les
cas . incontestable qu'hier encore ils n'a-
vaient pas perdu un pouce de (terrain. Je
vous ai déjà raconté comment, dans la
journée dc lundi, je les avais retrouvés, en
face de Papas-Bourgas, où le combat était
particulièrement ardent, exactement au
même point où je les avais vus le vendredi
et le samedi.

Le résultat ainsi obtenu confirme en
partie ce que l'on avait toujours dit du
soldat turc : mauvais en rase campagne,
mais combattant tenace dès qu'il se sent
l'appui d'une fortification. S'il est une
rase campagne, c'est bien celle de Lule-
Bourgas, aux longues lignes nues avec
d'immenses plans inclinés sur lesquels les
Bulgares pouvaient très rapidement as-
surer leur tir. Ici, au contraire, les Turcs
occupent un terrain extrêmement acciden-
té, fait d'un enchevêtrement de collines et
de ravins où l'ennemi ne peut voir clair.
Par contre, ce dernier se trouve dans des
pentes hautes et unies,, sur lesquelles, dès
qu'elles sortent de leurs (tranchées, ses
troupes s'étalent ainsi que sur un tableau
noir. C'est pourquoi la canonnade des Bul-
gares était, lundi, décousue, tâtonnante et
incei-aine, au lien que celle des Turcs, tou-
tes les fois que se montra une chaîne d'as-
saillants, fut très efficace.

Ces raisons seules seraient d'ailleurs
impuissantes à expliquer cette combativi-
té inattendue. Il est à croire, en effet , que
malgré les forts , malgré tous les avanta-
ges topographiques, l'armée turque aurait
été promptement bousculée si elle était
restée moralemen t telle que nons l'avons
vue à Tchorlou. La meilleure alimentation
même, tristement compensée dn reste par
un choléra intense, n'aurait pu davantage
changer à cet égard quoi que ce soit. Il y
a eu vraiment autre chose.

Jusqu'à Tchataldja, le soldat turc n'a-
vait aucune conscience de la grande partie
qui se jouait et dont il était un misérable
jeton. Pour les rédifs surtout, constam-
ment appelés depuis deux ans et plus à
faire de pénibles campagnes, au Yémen,
au Hauran , en Albanie, c'était une corvée
nouvelle, plus cruelle et plus douloureu-
se que toutes les autres. Pas nourris, par-
dessus le marché, comment auraient-ils pu
avoir lo moindre esprit de sacrifice ? Que
pouvaient-ils comprendre à la c patrie ot-
tomane . dont on leur parlai t depuis la ré-
voluti-ui ? C'était une notion itrojg abstraite

et bien trop complexe pour leurs cerveaux
de « croyants ». Mais voici que ramenés
presque sous les- murs de Constantinople,
une chose plus concrète a frappé leur es-
prit en éveillant . en eux un amas de tra-
ditions et de légendes : la capitale de l'is-
lam, la ville sainte des mosquées et des
minarets est menacée par les « roums J,
qui veulent la reprendre au khalife. Et le
malheureux troupeau aux abois a retrouvé
alors une âme pour défendre Istambol !

SUISSE

La rareté du blé. — Depuis quelque
temps, l'arrivée des blés par la route de
Mannheim s'est fortement ralentie. Les
entrepôts de cette ville renferment des;
quantités importantes de blé à destination-
de la Suisse, niais il est à peu près impos-
sible de les convoyer vers notre pays, les
chemins de fer allemands retardant le
transport pour des raisons inconnues. Ce
n'est pas manque de matériel roulant,
mais les chemins de fer ne laiss_ nt pas-
ser à l'étranger que de très petites quanti-
tés de blé, probablement en prévision
d'une mobilisation possible. Déjà quelques
minoteries de la Suisse orientale éprou-
vent de ce fait de sérieux préjudices ; et
l'Allemagne, cependant , n'a encore donné
aucun ordre de mobilisation. Qu'en serait-
il si elle frappait d'interdit l'exportation
des céréales ?

Le Lœtschberg .— Les essais pour l'in-
troduction de la trae-tien électrique sur la

ligne du Lœtschberg ayant donné des ré-

sultats en tous points satisfaisants, la

compagnie du chemin de fer des Alpes ber-
noises a décidé de commander douze loco-

motives de 2500 chevaux à la fabrique de

machines d'Œrlikon. Cette fabrique s'en-

tendra avec la maison Brown, Boveri. et

Cie, pour l'équipement électrique de ces

machines et de la ligne pendant la cons-

truction des voitures, à la fabrique de va-

gons de Winterthour.
En outre, la compagnie a commandé 20

vagons de première et de deuxième classes
à la société industrielle do Neuhausen ; 12

vagons de troisième classe et 5 fourgons a

bagages à la fabrique de vagons dc Schlic-

ren.

Militaire. — Préalablement à l'adoption
du tableau général des services militaire ,

le Conseil fédéral a fixé les dates suivan-

tes pour les écoles qui commenceront de

bonne heure en 1913 :
Ecole de recrues pour mitrailleurs d in-

fanterie, école de recrues pour les compa-
gnies attelées de la Ire et lime divisions l|j
du 29 janvier au 5 avril et du 29 j anvier,
au 3 mars, à Genève. Ecoles de sous-of-
ficiers pour mitrailleurs d'infanterie, poui
compagnies attelées et compagn ies de mon-
tagne de toutes divisions, du 7 -U 28 j a»*
vicr , à Thqune. Ecole centrale la :-d .
C février au 9 mars, à Thoune. .. .. ,

H0_ÎKËS DE PRECISION A LÀ WRTÊË DE ffiMCI
VEJS.TE DIBECTE DU FABEICANT AU PAETICULIEK

8 jours à l'essai .;- IO mois de crédit -:- lOans garantie

SOLIDITÉ PRÊCIS0IN DEMANDEZ notro montre-chronomètre « NOMIS », mouvement

é 

ancre ligne droite , balancier compensé, spiral Breguet , levées visibles,

En forte boîte savonnette, argent 80' , 000 , polie unie ou
gravée, Fr. 53.— au comptant Fr. 50.— à terme.

Fn forte boîte savonnette, plaquée or, garantie 10 ans ,
gravure riche, Fr. 50.— au comptant Fr. 02.—r à terme.

Chaque montre est livrée contre acompte do Kr. _0. —, le solde
payable par versements mensuels de Fr. 5.— ou au comptant ¦ par
paiement du solde après les 3 jours d'essai.

Si la montre ne plaît pas, lr retourner avant le termo d'essai et
l'acompte versé sera immédiatement remboursé.

PROFITEZ DES AVANTAGES DE NOTRE SYSTÈME DE VENTE
et adressez vos commandos en indiquant votre adresse exacte ct

COMPAGNIE « -.©MIS » S. A., LA CHMX-DE-FGNDS
Fabrique d'Horlogerie 8, rue du Parc

Notre maison ne lutte pas scnleinemt par les prix,
mais par la qnaUté supérieure de ses produits.

Grand choix de Montres et Régulateurs en tous gonrss,

B@~ Demandez le catalogue gratis et f ran c o  ""?__;
_fons entreprenons les Rhabillages de Montres des plus simples aux plus compliquées

de nos magasins de S

SOLDES et OCCASIONS
: i ces jours prochains dans nos locaux

Ri. ii ToQlE-lnf • Rie te Poteaux
\ jusqu'à maintenant dans les magasins

provisoires RÏJE _>ES POTEAUX (même bâtiment)
31 y aura Des occasions d'an bon marché remarquable

Se __c.___ -a_ ._e, JÏTIlBS BLOCH
Ci-de?ant BLOCI & FRUSCÏÏY

N. B. - Notre système d'achat consiste à
se procurer des soldes en fabriques, des

l faillites et parfois des soldes de magasins f
de détail ; mais nous n'achetons j amais des
antiquités (rossignols) qui datent de 10, 15
ou 20 ans.

Pour cette raison oh peut trouver chez
nous les

dernière!, non Y eautés
au prix de

¦|B_________-__BB__«BiJMMÉaMg

TELEGRAMME

îÉi îiHIî! li ii è \î\
Un mnf s'écroule! Un f r e i n  dans IWmel

25® morts. 120 blessé»
Les détails manquent.

Société Neuchâteloise de Géographie
SAMEDI 30 NQ TOMBEE, à 5 heures. _ l'AULA

Conférence av~ SSEST

La traversée du Groenland
PAR L'EXPÉDITION SUISSE, en 1912

- donnée par

M. le D'' A. DE QUERVAIN
chef de l'expédition

Cartes d'entrée _. 2 fr., corps enseignant et élèves . fr. 5., auprès
da concierge do l'Université.

LA

nini Si dm
on

ira drame au cirque

Entreprise 9e gypserie
et Peinture

i MhfflH .t . t Jetai
tueessseurs de A. Sala-.Moi.giii/

Travail prompt et soigné
—o PRIX MODÉRÉS o—

Domicile: Moulins 3 - Atelier : Château 8

AVIS DIVERS

Villa Verte-lfciTe 1
INSTITUT INTERNATIONAL POUR JEUNES GENS |

Saint-Blaîse (près Neuchâtel) |
Etude spéciale du français et des langues modernes (fille- I

mand , anglais , italien). Préparation aux examens officiels. Villa B
au bord du lac, grand jardin ombragé, football , tennis. Confort B
moderne. Prospectus et références à disposition. m
H 4482 N H. ___ o_ ta__.<_oii-Bi-ack, directeur

^wle_______B_9__B_________B________________ H_BB_IBB^___^

Emprunt 5 % ie lr. 550,000—
RÉGIONAL DU VAL-DE-TRAVERS

avec garanti , hypothécaire ea premier rang.

Nous sommes vendeurs d'obligations de cet emprunt
en titres de f r. 500, au porteur, avec coupons aux 30 juin
et 31 décembre, remboursables par tirages au sort de
1913 à 1943 et inconvertibles jusqu'au 30 juin 1918,
jouissance 31 décembre 1912 _ _ _ . . , au pair.

_SFeucbâtel, 23 novembre 1912.
Banque Cantonale Neuchâteloise,

SERVICE D'ÉPARGNE
La Ranque Cantonale a l 'honneur d'informer lo public qu 'ensuite d'outento avec la Direction

générale des postes, les dépôt.* snr ses livrets d'épargne ponrront être effectués
dorénavant anprés cle charme office postal.

ju 'Lu ^ n'est pas nécessaire de présenter lo livret _t la poste, il
/_^^ L̂̂ ^^l^0Ŷ&  ̂ suffi t  d'indi quer : le numéro du livret  et !o nom du t i tulaire ; la 1
fâÈr**!iaî2œW2X ' ]È $ poste délivre alors un roi;u de la somme versée. E
^L __^^^^^^^,. 

^ 
L'inscri ption do ces dé pôts est fa i te  à tous les guichets du I

/T^^P^s^^^^^^^^^P^^^V S'C"0 central , de la Succursale , dos Agences ot Correspondants de
H^^^£^^^»|i^^^^^^_^ 'a ^an _ ne sur la présentation du livret et des reçus délivres par

Q1'! 1 Tlj _J^___Wan^P ^^^^^  ̂ _ L'ouverture d'un nouveau livret peut se faire aussi par
^S'i'iif n m.B .f_ t°na^e m l'en 'il'cm 'so c'° 'a poste; le dé posant reçoit cn ce cas directement
raMf BatlJr *i\«io_ 6 Jl do la Banque son livret clans la huitaine .
SliilL _i-__ !__s__S____ __ffl La Banque Cantonale rappelle à ses déposants qu 'elle
^f^ffl__?W-<' ' _fS t icnt  a le"r dispo^'' 011 d 03 tirelires dites ,, MAS € OTTJSS «'
P$I _É^^^*^M -^ _^^__I pour y dé poser momentanément  leurs petites économies. Ces
^?^ffli^*̂ W^^^^ip-l " 

Mascottes 

" S0Qt à c,ef > in "'S celle-ci reste entre les mains  de
_ -_rW^l-ll. . ^__ï' __^_WS_Wmm*m 'a Banque ; elles ne peuvent on conséquence être ouvertes que
«Sl^^^___i*̂ !̂ ^  ̂ Pai' un représentant do la Banque qui cn inscrira lo contenu
%Sa»3a'B^^^ sur un livret d'épargne. [

Les TIMBEBS-ÊPAK -HVK de la Banque de fr. 1.—, 0..0 ct 0.20 sont toujours en fvente dans les dépôts suivants :
DISTRICT DE BOUDRY

AUVERNIER GORTAI-.-.OD f
M. Th. Perrin , correspondant do la Banque. M. . Arthur Landry, correspondant do la Banque.

BEVAIX FRESENS i
M. F. Rosselet , correspondant do la Banque. Bureau de noste IM. Numa Comtesse, négociant. i • |
M. Paul Fivaz, boulanger. FRETEREULES
M"° Clara Gottreux , négociante. «. ». • __• __¦. • _ _  _ f
M- Berthe Lamiwt, négociante. • ' - » A,ex'8 Ma»&ey, instituteur. 

JM. Albert Zutter, instituteur. . ,. . .,. GORGIER I
BOLE M. Ch. Guinchard , négociant. I

M. Georges Favre, instituteur. M. Walther Zeder, cordonnier. I
BOUDRY PESEUX .

M. Auguste Breguet, correspondant do la Banque. ¦¦ ». ¦. « «. * • __ H
M. He?mann Berger, relieur. 

X "• Em,,a ,G«rb<;r. ..«Pj cene.
M. Alfred Berthoud , négociant. » _ ,u?°,.P°,m.t.8' ̂ oanvite, au Châtelard.

. M. Paul L'Eplattenier , comestibles.
COLOMBIER MM. Petitpierre & C>°, denrées coloniales.

M. James Montandon , correspondant de la Banque T_ . _ -. r_ i .  x. _ _ r< _ » 1
M. Adolphe Glrossenbacher, boulanger. «uunttuhl
M. A.-Robert Jeanmonod, papeterie. M. Georges Lerch, épicerie. !
MM. Petitpierre & C'°, denrées coloniales. SH ' SAINT-AUBIN

CORCELLES
Bureau de poste. M. H.-E. Paintet , correspondant de la Banqt_e_ I
MM. Petitpierre & C1», denrées coloniales. M- A,,red Porret-Lambert, négociant. j
Société de Consommation.' SAUGES i

CORMONDRÈCHE M. Augusle C|erCj  nég0Ciant.
M. François Rossel , correspondant de la Banque. i
M"- Elisa Bersier, épicerie. _ . VAUMARCUS j
Bureau da poste. Bureau de poste. I

Inscription sur livret à partir de W% fi*. |
La Banque "bonifie -4. % d'intérêt jusqu'à 5000 francs [

LA DlRECTIOf..

j u imiin i vmemmmimamÊ^mmmmmmmmmsm-mmmmmmmmmmmmmmmmm-mmmammmmmm^mmmÊÊÊaammmmmmm^ÊÊm 

I PENSION
j avec "ou sans chambre , offerte dans
I famille française. Nourritu re soi.
1 gnéo. Prix modéré. Sablous 25
I rez-de-chaussée, à droite. 

^
| Demoiselle anglaise cherche^
j entrer dans une famille commo

iiwiiii
] elle donnerait  quelques leçons d'an.
I glais. — S'adressor par écrit sous
J initiales A. F 7D5 au bureau da
1 la Feuillo d'Avis.

Ca 
Wni© ;

i ponr la dernière iois :

I Mm® Ée 1er mke h
1 tomtemmlsNim
I Drame en 3 parties

f Cécile la petite Midinette
I roman pathétique en 2 parties

i j ïmour . auîosw
B Drame sentimental

en 2 parties

I La BIENFAITRICE
B Fine comédie

S Matinée a 3 heures 1/4
I Moitié prix & toutes les placo:

% LE SOIR :
I Troisièmes ï O fp. 30
I Secondes : O fr. 50
B Leçons écrites de comptabilitA
a américaine. Sucées garanti: Pràsï
B \ p ctus gratis. H. Frisch..expert
1 [ comptable, Zurich JTr. 5».

iSiiefli
B se recommande pour tout ce qui
9 concerne son métier, soit cn jour-
B née en à la maison. — S'adresser
I rue de la Côto 90, au 2«".

,. ,-M —_. , __._ !„ ,ui__..iaim ŷ || HHi l M i l l l I I I I I -I1B



partie financière
Demandé Offert

Changes France luO -46 .; 100.51 «
4 Italie....... yj.27S4 Û9 37«a Londres......... Î5..3X S5.35

Neuch-tel Allemagne !2_ .?{J 123 77«
Vienne . 10* 55 104 G5

BOURSE DE GENEVE , du 27 novembre 1912
Les chiffres seuls indiquent les prix faits.¦• m «= prix moyen entre /"offre et la demande.

ii «= demande. — o <= offre.
Actions 3 _ difl.i _C.1'\-. 390.—

ta. Nat Suisse 170 .-m •> ?'• Geiicv. -iots. 101.-
Comptoir d'Esc. 9W.- lï. Ge_e _-. 1890. 491 —
Union lin. gen. 017. — \°" vaudois 1907. —.—
Ind. son. d» gaz 810.— Japon tah. Is.4 _ — .—
Gaz Marseille. 090— berbe . , f 4» 4W--
fia. de Naples. 257.50m Vj l.Gcn.t9H ) .M 500.—
Accum. Tudor. 335.--I (,-l>- l'co-fauisse. 450 .— o
J'co-Siiis. élect. 510.— Jura- fc . , 3»« 438.—
Electre Girod..  155.- Lorob. anc. JV, .'oG.SO
Mines Bor priv. 7825 .— Merld. ital. 3K 333.-¦ » » ord. 7150.- Cr, L Vaod. 4î _ -.—
Gnfs a, part . . . 1280.— k--u. _ -j .bui.4% 470 .-
Sliansi cha'rb. . 37.75 _ *<!•> buede 4% 472.—m
C__.eol.l _-C.-K. 350.—m Lr.fon.6gyp.anc AU. —
Caoutch. S. fin.  137.50 » » nouv. — .—
CotDn.Kus.-Fra. 705— _ » _ Btok. 4% -—

i .,,. _ . Fco-S.élect. _ % 472.—0_ij . -<ious Gaz _ .ap. -02 ... 615. -m
.% C. de fer féd. 913.50 Ouest Luni. 4; _ 489.50.»

¦i% Cl), féd. 1912 511. — Totis c!i.hon.4« 601. — rf
Quel ques titres seulement continuent ._ être fai-

bles : Financière G17 (—8). Caoutchoucs 137 _ {— _ ).
tout le reste est ferme : Bor priv. 7800, 7850
(+150), ordinaires 7I0O, 7150 1+150;. Francotrique
SIC (+2). Gafsa .280 H-5). 

Bourses de Bâle et Zurich Bourses allemandes
tankver. Suis. 7C8.— 3 % ..Cmp. Allem. 77.40

q. 'Co.u. __àle. 830.— 4% Emp. Allem. —.—
JJq. Coin. Ital. 801.— 3 . Prussien . . —.—
Aluminium v . 2530.— Deutsche Bk. . 248.20
Schappe Bàle. 1070.— Disconto Ces. . 182.70
«alloue féd. . 710.— - Dresdner Bk. . 150.10
Credita-stalt . 832--c_ . Cr.Ionc.Cl.Prus. —.—
EI. l_trot.l _ .Zi_r. 1838.— liarpener . . . 182.40
Chain . . . .  I ....8.— Aut i - .or .Vienne ) 108.75
Ar __ t im en <.¦ reiifii j le en Snis.-c lr. I l i —  le kil ,

BOURSE DE PARIS, 27 novembre 1912. Clôture.
3% Fiançais . . 89.05 Suez 6075 —Brésilien 4% — .— Ch. Saragosse. 423—_st. Espag. 4% 90.85 Ch. ISord-Esp. 453. —
Hongrois or 4 % 89.40 Métropolitain. . 637.—
Italien 5 V. 88.45 Rio-Tinto . . . 1875.—
. •/, Japon 1905. —.— Spies pelrol . . 29.—Portugais 3«/, Ct iarlered . . . 33—

4 .', Russe 1901. —.— De Bcers . . . 524 —¦_%. Russe 190G. 102.70 East R a i i d . . .  71 —Turc unifié 4% 84.15 Goldfields . . . 83—
Banq. de Paris. 1700.- Gœrz 21.—Banque ottom. C33.— Kanrimiccs. . . 161.—Crédit lyonnais. 1561.— Robinson. . . . 89.—
buiou parisien. 1114. — Gcduld 28. —

E8ÏFS de GlôîBF. fies métsnx à Londres (28 novembre)
Cuivre Etain Fonte

Tendance... Soutenue Soutennc Soutenue
Comptant... 76 17/0 220 10/ . 67,8}*
Terme .7 12,5 226 10/ . <J8. 1

Antimoine : tendance calme, 38 à 39. — Zinc :
tendance faible, comptant 2(i, spécial 20 15/. —
i'lomb : tendance lourde, anglais 18 7/6, espagnol
17 iïjti. "-.

POLITIQUE
ITALIE

La Chambre italienne a repris ses tra-
vaux mardi. . .

- ,M. Giolitti ,i déposé sur .le bureau le
¦projet -de loi relatif au traité de Lausanne,
contenant en outre le c modus procedendi »
signé à Lausanne le 15 octobre et jusqu'ici
tenu secret. Ce document renferme le texte
des finnans ct dn décret qui devaient être
eignés respectivement par le sultan et le
xoi d'Italie avant la signature du traité.

— M. Giolitti a donné lecture au Sénat
du « modus procedendi » du traité dc Lau-
sanne.

Ea guerre ies Balkans
Le rôle de la Roumanie

Le journal officieux bulgare le « Mir »
a publié lundi un articl e d'allure partielle-
ment sibylline mais d'où il semble bien
qu 'on puisse conclure à l'établissement en-
tre la Bulgarie et la Eoumanie de rela-
tiones plus intimes. La Roumanie, qui jus-
qu 'ici a observé une neutralité rigoureuse,
se rapprocherait des alliés balkaniques et
constituerait ainsi le cinquième des Etats
confédérés.

"Voici la conclusion dc l'article du
« Mir » :

«Il appartient aux Bulgares et aux Rou-
mains de s'unir dans une amitié cordiale
ct solide pour jouer un grand rôle dans les
Balkans, et en général exercer une forte
influence sur la politique internationale» .

S'il est permis de lire entre les lignes,
il y a là une invite à la Roumanie de re-
noncer à se constituer le flanc droit de
l'Àutrichc-Hongri e contre la Russie et de
chercher bien plutôt son point d'appui
dans la Confédération balkanique, mais
«n vue de quelles éventualités ? On comp-
tait en 1910 plus de 3 millions de Rou-
mains en Transylvanie et en Bukovine —
et l'on sait combien la statistique est par-
tiale à l'égard des minorités.

ETRANGER
Tempête. — Une tempête furieuse, qui

a atteint à Edimbourg uno vitesse do 80
milles à l'heure a sévi mardi sur les Iles
Britanniques . Il y a de nombreux morts.
>Le.. dégâts sont énormes.

Nouveaux cuirassés aitglais. — Le gou-
vernement britannique a commandé à des
armateurs de la Clyde (Ecosse), deux cui-
rassés d'un déplacement do 27 ,000 tonnes.
Ces navires seront pounrus de machines i
"turbines , qui développeront une force de
60,000 chevaux et leur donneront une vi-
tesse de 25 nœuds (quarante-six kilomè-
tres) à l'heure. Les nouveaux cuirassés

^porteront huit canons de quinze pouces
^quarante „nq centimètres) ; ce seront les
."lus coûteux navires de guerre dont les
î>lans aient été dresses jusqu 'à présent.

La manière syndicaliste

Ou lit dans le c Bund » :
' Dans une maison zuricoise , les ouvriers

socialistes syndiqués font grève parce
qu 'un bou ouvrier employé depuis long-
temps dans la maison est entré dans la
< Ligue ouvrière libre de Zurich et des en-
virons ï , fondée il y a quelques mois. Ils
demandèrent au propriétair e de la maison
de renvoyer cette ouATÏcr à la conviction
non-socialiste , sans quoi il y aurait grève
et boycott ; le patron ne donnant  pas suite
à cette sommation , le travail fut suspendu.

Le fabrican t avait correctement et loj „-
lement donné la réponse suivante aux gré-
vistes :

c Nous vous informons quo jusqu 'à pré-
sent nous ne nous sommes jamais inquiétés
en engageant des ouvriers à quelle société
ceux-ci appartenaient , pas plus chez N. N.
que chez tous les ouvriers qui demandent
son renvoi parce qu 'il veut faire partie
d'une association qui ne leur plaît pas.

Nous n'avons pas de motifs d'abandon-
ner cette habitude qui s'est trouvée bonne
pour les deux parties, tant pour l'em-
ployeur que pour les employés.

D'ailleurs nous estimons que nous n'a-
vons pas le droit de renvoyer ponr les rai-
sons que vous indiquez , un ouvrier qui au-
trement tient ses engagements contractés. »

Mais une pareille loyauté ne va pas dans
le cadre de la lutte de classe des socia-
listes où on oublie toutes les belles théo-
ries de la liberté dc pensée et de conscien-
ce que l'on veut toujours tant prôner . —
L'employeur est décidé dans l'intérêt de la
liberté du travail à ne pas céder aux gré-
vistes, espérant qu'eux aussi verront bien-
tôt ce que leu r démarche a d'irréfléchi.

* s -a

Au cours du procès du complot do la dy-
namite, qui se juge à Chicago, ot dans le-
quel 4G leaders ouvriers sont impliques, le
témoin Mac Manigal vient de faire des ré-
vélations sensationnelles. Il dit que les
frères Mac Naniara , chefs du complot, et
quelques-uns de leurs coïnculpés avaient
projeté et préparé la destruction de la ville
de Los-Angelns (Californie), par une série
d'explosions et d'incendies concertés sur
vingt points différent s de la ville.

Ce vaste plan de destruction d'une ville
parce que la population est hostile au tra-
vail syndiqué, échoua par le fait que plu-
sieurs complices ne s'exécutèrent pas.
Seul, le journal antisyndicaliste le * Ti-
mes », de Los-Àngeles, sauta ; il y eut
21 morts.

Mac Manigal a aussi déclaré que de
nombreuses constructions métalliques des-
tinées au canal do Panam a avaient été dé-
truites à la dynamite sur plusieurs points
parce qu'elles avaient été faites par des
non-syndiqués.

suisse
Au Couscil fédéral. — On mande dc

Berne à la « Tribune de Genève > :
La dernière séance du Conseil fédéral a

été marquée par un incident provoqué par
l'attitude de MM. Forrer et Huiler devant
la commission de la réorganisation admi-
nistrative, à Sierre. Il a été constaté que
les deux conseillers fédéraux avaient pris
une attitude contraire aux instructions qui
leur avaient été données par le Conseil fé-
déral.

Les cinq autres conseillers fédéraux ont
exprimé nettement la surprise que leur
causait ce procédé et ont manifesté leur vo-
lonté d'être traités d'égal à égal par leurs
collègues plus anciens. Au cours du débat ,
la voix de M. Hoffmann a été prédomi-
nante.

On déclare à Berne que cette séance est
une séance historique.

Assises fédérales. — Le procès des anar-
chistes Frick et Sobeidegger a commencé
mardi matin , à Zurich, devant la section
pénal e du tribunal fédéral. Les faits re-
prochés aux accusés se sont produits pen-
dant la grève du tramway de la Limmat,
grève qui a éclaté le 19 octobre 1910 à la
suite du renvoi d'un conducteur, et qui a
duré six mois. Durant cette grève, de nom-
breuses perturbations avaient été provo-
quées dans l'exploitation. Frick a comparu
enchaîné devant le tribunal. Les témoins
ont raconté les incidents de la grève. Frick
s'est déclaré innocent des fait s qui lui sont
imputés.

Tribunal fédéral. — Le c Popolo ct Li-
béria s annonce de source sûre que M. Sol-
dati , juge fédéral, aurait l'intention de dé-
missionner. Il rentrerait dans la politique
tessinoise.

Militaire. — Le Conseil fédéral a nom-
mé lieutenants des troupes de forteresse
MM. Jean Humbert-Droz, de La Chaux-de-
Fonds , André Bonhôte , de Neuchâtel, et
Adrien Robert , du Locle, à Vevey.

BERNE. — On vient de créer, à Delé-
mont , un post e de médecin scolaire, avec
un traitement initial de 400 fr. Les attri-
butions du médecin -scolaire seront notam-
ment la surveillance des installations hy-
giéniques des écoles, éclairage, ventilation ,
chauffage , nettoyage ; la surveillance de
l'état physique et de santé des écoliers ; la
désignation des enfants à envoyer aux co-
lonies de vacances. Il donnera des confé-
rences aux instituteurs sur des questions
d'hyg iène scolaire. Il y aura des visites
d'entrée au commencement de chaque an-
née scolaire, puis des visites spéciales aux
élèves signalés _ac le corps enseignant.

Des mesures sout prévues pour l'exécution
des décisions prises par lo médecin soc-
laire.

BALE-VII-LE. — Vu l'augmentation
des salaires des ouvriers typographes , les
cinq journaux quotidiens bâlois -ont déci-
dé d'élever le prix de leur abonnement à
par tir du ler janvier prochain .

VAUD. —- Un cafetier de Nyon , .qui
vendait de l'absinthe à des amis ct con-
naissances , s'est vu dresser une contraven-
tion par le brigadier de police. Le tribu-
nal dira dans quelque temps au malchan-
ceux cafetier co que cela lui coûtera.

(Do notre correspondant)

L'un des gros événements de notre vie
locale est la remise cn état des orgues dc
notre cathédrale. Depuis plus dc huit
mois, elles se taisaient, ou plutôt elles
avaient dispar u , ces belles orgues que le
génie de Moser avait conçues et que les
mains habiles d'Edouard Vogt faisaient
vibrer. Aujourd'hui , leur réfection complè-
te est achevée ; elles ont vu s'ajout er à, leur
clavier déjà immense 28 jeux nouveaux.
Comme précédemment , les orgues _ c Fri-
bourg maintiendront hau t dans notre pays
une réputation qui ne leur est disputée par
aucun e villo suisse. Les splendeurs du cul-
te catholique n en seront que plus rehaus-
sées et l'on sait qu'à ce point de vue la cité
des Zaehringen n'a jamais -failli à son re-
nom ct à son titre dc gardienne des tradi-
tions catholiques. Pour fêler j e gai'renou-
veau des orgues de Saint-Nicolas — dont
la réfection , a coûté tou t près de 40,000 fr.
— des ' concerts ont été donnés où se sont
fait entendre des spécialistes en la matiè-
re. Les .nains expertes ct sensibles du pro-
fesseur Haas feront maintenant descendre
chaque jour de la tribune des flots d'har-
monie. Outre la pensée p ieuse qui inspire-
ra les concerts d'orgues , il y a là des plai-
sirs artistiques .que voudront goûter tous
ceux qui. visiteront la ville -des ponts sus-
pendus.

**«

Si de l'Eglise nous passons nu prétoire,
nous ne dirons pas que ce soient des flots
d'harmonie que nous avons entendus pen-
dant cette session de notre Grand Conseil.
Deux grosses questions ont passionné nos
légi_sl_té-__ et nos populations : la Banque
d'Etat et la construction dn chemin dc fer
de Bulle à Fribourg. Sur le premier sujet ,
peu do choses nouvelles que les débats dc
mai n'aient déjà fait connaître.

On savait que des affaires louches
avaient été traitées par diverses personna-
lités touchant dc près notre êtablisseméat
financier. L'opinion publique et le Grand
Conseil avaient obtenu une satisfaction
pai la démission intervenue de M. Sallin,
le directeur de la Banque d'Etat. M. Musy,
l'honorable chef du département des fi-
nances, qui a la pleine confiance du corps
législatif, avait promis une enquête. Elle a
été faite et elle à 'révélé qu'un déficit de
215,000 fr. sur les entreprises Raoul Pictet
avait été supporté par les frais généraux
de l'emprunt de 1902 au lieu d'être passé
par profits et pertes comme cela eût dû
être fait. Là est la seule erreur commise
par les organes de la banque, erreur qui a
été reconnue par une déclaration faite de-
vant l'assemblée par M. Python. Mais, de
là, à motif de mise en accusation, telle
qu'elle fut présentée par le député Gross,
il y a de la marge. D'ailleurs, ici encore,
satisfaction a été donnée sur toute la li-
gne, puisque, pendant la session même du
Grand Conseil, une transaction est inter-
venue entre la Banque d'Etat d'une part ct
M. Jules Sallin , ex-directeur et d'Eggis,
banquier, d'autre part, aux termes de la-
quelle ces deux personnages ont remhour-
sé à la banque la somme de 150,000 fr.
qu 'ils avaient indûment perçue. Tout ceci
nous prouve que, cn matière de banque et
de finances d'Etat, la prudence et la sur-
veillance s'imposent ; heureusement que
les pouvoirs publics ont eu la main ferme
et prête à toutes les mesures pour la sau-
vegarde des deniers do l'Etat. Il faut es-
pérer que, maintenant dégagé de toutes
les influences qui lui étaient perfidement
funestes , notre établissement financier re-
trouvera le oalme et la tranquillité qui
sont indispensables au bon renom et au
crédit dont il a -besoin.

Ainsi que vous 1 aurez appris, le Grand
Conseil , sur la double présentation faite
par le Conseil d'Etat, a nommé directeur
de la Banque d'Etat M. J. Graenicher, ac-
tuellement directeur de la Banque populai-
re suisse, à Fribourg. Mais l'élu n'a pas
accepté la situation offerte ; des motifs
d'ordre politique ne seraient pas étrangers
à ce refus, outre l'importante augmenta-
tion de traitement offerte à M. Graenicher
par la Banque populaire afin de le con-
server à son poste. Il est probable que l'é-
lection du nouveau directeur aura lieu
dans une autre session. A moins qu'une
session extraordinaire n'ait lieu en décem-
bre pour procéder à l'élection d'un conseil-
ler d'Etat en remplacement de M. Louis
Week, démissionnaire, dont je vous entre-
tenais dans ma précédente lettre.

Si quelque indiscrétion m êlait permise
au sujet du candidat au siège laissé va-
cant par M. Week, c'est bien M. Max Dies-
bach , conseiller national , qui a le plus de
chance, mais il paraît qu 'il ne veut pas ac-
cepter. On parle aussi du notaire Spicher ,
député de la Singine, on de M. Paul Me-
noud , le directeur de la police de la ville
dc Fribourg.

i***

J'ai eu plusieurs fois l'occasion dc vous
entretenir du projet de construction du
chemin dc fer direct de Bulle-1 .-ibourg. Ce
projet , qui complète admirablement la ré-
seau des C. E. G., relierait la Gruyère au
chef-lieu par une voie étroite de 25 kilo-
mètres, la distance dc Fribourg à Bulle se-
rait raccourcie de 15 kilomèt res sur le tra-
jet actuel par Romont. Le Conseil d'Etat
présente un projet de décret, portant une
•subvention de l'Etat de 3,460,000 fr. pour
la construct ion dont le coût est évalué à
0,920 ,000 fr. ]_ _ s communes intéressées k
cette construction ont déjà voté plus de
1,500,000 fr. de subventions ; on. attend
encore environ 300,000 fr. de la commune
de Bulle et celle de Fribourg est sollicitée
de subvenir par 1,500,000 fr. C'est dire que
le projet est en excellente voie de réalisa-
tion. Tous les députés sout unanime,, à
admettre la nécessité de la construction et
du subventionnement par l'Etat.

La seule objection faite porte sur le
pont de Pérolles franchissant la Sarine à
environ deux kilomètres au sud de Fri-
bourg. Le projet prévoit un passage pour
le train et la construction d'un trottoir
pour piétons. L'opinion publique ct nom-
bre de députés estiment avec' raison que
puisque nous faisons le sacrifice;' de cons-
truire un pont nous coûtant pîê3; de deux
millions, il faut le construire pour trains ,
chars et piétons. L'expérience faite avec le
pont de Grandfcy n'a pas été heureuse, et
les ponts do cette envergure devraient pou-
voir servir aussi bien aux chars, troupeaux
et piétons qu'aux trains. C'est dans cet es-
prit que le Conseil d'Etat -a '.accepté un
postulat en vertu duquel cette ' autorité
présentera dans la session de. mai 1913 un
projet modifié prévoyant un pbnt pour
chars et traies. Le décret , ap. è_ une lon-
gue discussion , a été adopté soùs la i'éser-
vc ci-haut , en sorte que la .réalisation de
cet te œuvre ne subira pas de retard. -

Le canton de Fribourg s-est imposé de
lourds sacrifices pour s'assurer, de bonnes
voies de communications. Il faut recon-
naître que la construction du' .chemin de
fer Bulle-Fribourg complotera .heureuse-
ment les C. E. G. et qu'il constituera l'un
des plus beaux réseaux de voies secondai-
res de la Suisse.- . .;_ ¦ . . . . ..

:_ '_ RAMEAU.
n,_iiaS_ »-e-«îS^_-———¦ 

Lettre f ribourgeoise

COURRIER BEEHOÏS
(De notre corrcïpar.dànt) _ .'

La bonne sinécure .
Au nombre des crédits supplémentaires,

dont la liste vient d'être publiée, figure
un poste de sept cents et quelques francs,
pour achat de manteaux et de bicornes
destinés à nos huissiers fédéraux. Ces
messieurs, vous le savez, figurent dans les
cérémonies revêtus d'un ampla manteau
rouge et blanc, de l'effet le plus, décoratif
et lors de la visite du Kaiser., -on admira
fort la prestance de- quelques-uâs de ces
fonctionnaires.. Leur situatio^ ,«sï fort en-
viée ct pour une place vacante if y a tou-
jours d'innombrables postulants..; Cet em-
pressement à revêtir le man|éau bariolé et
le bicorne s'explique fort aisément et l'on
conçoit assez bien que les citions ennemis
d'un labeur acharné fassent de pareille si-
tuation le but dc leurs désirs. La place, en
effet , est peu chargée et fort bien rému-
nérée. On ne demande à ces messieurs qu'u-
ne connaissance, assez vague du reste , des
deux langues nationales... et c'est tout.
Vous avouerez que pour 4000 francs par an
à peu près que se font ces fonctionnaires'
— car on a jugé bon de les mettre au-des-
sus des vulgaires employés: — ce n'est
point se montrer d'une excessive exigence.
Le métier, d'autre part , n'est pas très fati-
gant et nos huissiers ont largement le
temps de lire leurs journaux et de se li-
vrer à leurs petites occupations privées.
Notez encore que la Confédération leur
fournit gratis pro Deo une somptueuse re-
dingote vert-bouteille galonnée- d'or, de
même qu'une casquette non moins sédui-
sante, ceci pour la petite tenue. Voilà, en
vérité, d'heureux gaillards et l'on conçoit
qu 'ils fassent des envieux. Je ne me comp-
te point dans ce nombre, je m'empresse de
l'ajouter. D'ailleurs je ne connais ni con-
seillers fédéraux ni conseillers nationaux,
do sorte que je ne m'aviserais point de me
mettre sur les rangs pour décrocher uno de
ces bonnes sinécures , encore que remplis-
sant — comme tout le monde, d'ailleurs —
les conditions exigées et parlant « indis-
tinctement J le français ct l'allemand, com-
me disait l'autre. Certains de ces huissiers,
à ce que l'on m'a assuré, jouissaient d'une
assez grande autorité auprès dc quelques
conseillers fédéraux, lesquels ne dédai-
gnaient point d'accepter leurs conseils ou
de faire.profit de leurs remarques au sujet
de certains projets ou de certaines ques-
tions. Molière n'en faisait-il pas de même
avec sa servante ?

On s'explique alors 1 empressement du
gouvernement à tenir au chaud ces utiles
auxiliaires et le poste de 750 francs ins-
crit aux crédits supplémentaires est une
preuve de plus de la sollicitude du Conseil
fédéral pour ces messieurs, dont le sort
est envié par nombre de petits fonction-
naires, chargés de besognes bien autrement
astreignantes et compliquées, et gratifiés,
par contre , de traitements bien autrement
modestes et parcimonieux. Il y aurait
peut-être là des injustices à réparer et des
abus à réprimer.

Le présent est le meilleur juge du passé.

On guérit d'un coup d1 é-pée, mais non
d'un coup de langue.

CANTON
Subvention. — Le Conseil fédéral a al-

loué au canton de Neuchâtel le 20 pour
cent , soit 4660 fr. au maximum, des frais ,
budgetés à 23,300 fr., d'un réseau de che-
mins dans les forêts de Serroue, commune
de Lignières.

Militaire. — Les exercices obligatoires
de tir se sont terminés hier matin ; y ont
pris part : 69 miliciens de l'élite, 22 de la
landwehr et 11 dea arm es spéciales, y com-

pris uu cadre de 5 hommes. La eâséra*
ferme ses portes jusqu 'à la première éeol©
de sous-officiers, en février ou mars.

Colombier (corr.). — Lundi dernier , une.
nombreuse et docte société (commission fé-
dérale d' expertise ct expropriés) était réu-
nie sur le mamekm au midi de la propriété
de Coltendart en vue de procéder à un*,
vision locale et de chercher à se mettre
d'accord sur les principaux points contestés
entre les chemins de fer fédéraux et les
divers intéressés. '

Chacun , de sou côté, tira bien entendu
à sa corde avec une énerg ie peu commune,
et sans vouloir entrer ici dans aucun dé-
tail de personnalités, les chemins dc fer
fédéraux , Ion. en rçco-nuaissant une partie
du bien-fondé des réclamations présentées,
ont objecté, entre autres, par l'organe do
leur roprés eniaut , qu'une fois l'exploita-
tion daùs soi! plein ig| le bois rasé, la vue
sera d'autant  plus belle et qu'en particu-
lier depuis Coltendart le panorama de la
chaîne des Alpes ' sera d'une incomparable
beauté _ • C'est "un point de vue ' spécial
(sans calembour) ,auquel ne peuvent guè-
re se rallier les expropries. Les délégués
de la .commission fédérale d'expertise au-
ront pu également se rendre compte des
agréments ¦ qui. résultent pour lçe voisins
d'une nombreuse équipe d'ouvriers, lais-
sant dans les bocages environna nts, des
souvenirs sur lesquels il est inutile d'in-
sister !

En résumé, l'impression générale fut
qu'il passerait encore quelques trains sur
lo pont de Coltendar t avant que la ques-
tion ne soit tranchée, mais qu'il est à pré-
sumer que celle-ci ne rappelle la lutte
du pot de terre ' contre le pot de fer ou la
fable du loup et de l'agneau , avec cetlo
différence que les malheureux agneaux
assoiffés risquent fort de ne plus pou-
voir se désaltérer dans la suite, une fois
que les sources seront taries et les ruis-
seaux à sec ! . •

Les Bayards. -r Les communes des Ver-
rières et des Bayards ont vendu , suud i , avant
abatage, ies bois de service à extraire de leurs
coupés annuelles. ..

Un nombre assez restreint d'amatcurg us»
sistaient à la vente, mais tous les lots ont été
enlevés à de fort beaux prix. Le prix te plu .
élevé a élé de 31 fr. 40 le n.-1 et le plus bas.do
27 fr. 40.

Fleurier (corr.). — Mardi ^oif , le Coi__-
seil général avait à nommer deux mem-
bres devant compléter la commission in-
dustrielle, récemment reconstituée ; celle-
ci a demandé que son effectif soit porté k
neuf membres, et a proposé MM. Alexis
Landry et Ch. Jéquier-Borle, fabricants
d'horlogerie ; Jean Niederhauser, directeur
de la fabrique suisse de verres de montres,
et Ch. Dubied , professeur. à.l'Ecole de mé-
canique , qui ont été pommés à l'unani-
mité.

Sur rapport verbal de la commission des
services industriels, le Conseil communal
demande un crédit de 3000 francs pour l'é-
tablissement dé deux conduites, eau et gaz,
au quartier des Petits-OÏos. L'as-sembjéc -se
déclare d'accord pour cette dépense.

Elle est saisie d'une autre demande do
crédit pour l'aménagement de l'ancien ci-
metière en jard in public, en vertu d'une
votation. du précédent Conseil général, le
12 mars dernier, et d'un arrêté du Conseil
d'Etat, daté du .6 juil let 1912, autorisant la
commune à désaffecter l'enclos.

L'angle nord-est comprenant des sépul-
tures de 1881 à 1891, sera ceint d'une clô-
ture voilée par des plantes grimpantes, de
façon à rester complètement isolé, et ne
subira aucune transformation. Dans la par-
tie destinée au parc public, le monument
érigé on d'honneur des soldats français
morts à Fleurier en 1871, et la tombe do
M. Constant Ribaux, député au Gran d Con-
seil et président du tribunal de district, se-
ront couservés.

A l'unanimité, la commission des inté-
rêts dc Fleurier et le Conseil communal re-
commandent la votation du crédit néces-
saire ; on emploiera aux travaux , pendant
la mauvaise saison, les employés supplé-
mentaires qui demandent de l'ouvrage à la
commune. Le magnifique parc créé récem-
ment en plein village de Couvet ne sera
plus pour nous un objet d'envie, puisque
nous aurons l'équivalent ; seulement les
pelouses, semées de fin gazon, y sont in-
terdites aux enfants, tandis que le nôtre
sera aménagé de façon à ce qu 'où puisse
circuler et s'installer dans les massifs.

__ Il n 'y a rien qui se soutienne plus long
temps qu'une médiocre fortune et qui fi
•Usse plus vite qu'une grande.

' £La Bruyère J.

PENSÉE

llix ., — .. Ka'.luacb (Seeland), une î ixe
a éclaté entre jeunes gens de ta localité. L'un
d'eux , le journalier Frédéric Reachel , a été
s'i bi ..ta.ornent ma trai te  que sa vie est en
danger.

Bienne. — Le message du Conseil fédéral
concernant !a construction d' un arsenal à Lyss
vient de paraître. Gc rapport par.c aussi de
l'arsenal projeté à Bienne , dont la nécessité
est mise en évidence (pour décharger la place
d'armes de Berne). Voici ce qne dit le rap-
port au sujet des -onsli uct ons à Bienne :

La commune municipale de Bienne achète
à la Champagne , sur la roule B enne-Boujean ,
un terrain favorablement situé dc 139,05 aies,
pour le prix acceptable dc 5 f i.  50 le mètre
carré, ct construit , d'après les plans présentés
et sur la base d' un devis dôiaillé, les nouvel-
les installations pour l'arsenal, consistant en
bâtiment d'atelier, hangars et deux arsenaux
proprement dits , pour le pri x de 273,000 fr. ,
plus des honora ires d'architecte dc 2*/o, soit
5460 lr. ' ¦". ' ¦

La' Confédération paiera un intérêt de 5 fl ,'o
pour ia dépense totale. Le contrat de location
est fait pour la durée de 15 ans.

RéGION DES LACS

LETTRÉ D'ESTA VA YER
(Correspondance.)

C'est donc dimanche passé que notre so-
ciété de gymnastique avait sa soirée an-
nuelle au casino-théâtre de notre ville. A
3 h. 1/2 de l'aprcs-midij la représentation
eut lieu pour les enfants de nos classes ;
ce fut déjà une salle comble ; le soir, mê-
me constatation ; rarement on avait vu un
auditoire aussi nombreux au casino. C'est
dire que notre société de gymnastique peut
compter désormais sur l'appui effectif du
public staviacois. Le programme de cette
soirée a d'ailleurs mérité des applaudisse-
ments chaleureux. La section des élèves-
pupilles a captivé l'auditoire par ses char-
mantes productions : exercices prélimi-
naires, dialogues, chant , pyramides .aux
échelles. Lo travail en section de nos gyms
à particulièrement été bien réussi ; la. séan-
ce a été dignement terminée- p_r une scène
patriotique poignante : «L a  défense du
drapeau _> , qui nous montrait qu'au mo-
ment du danger les gymnastes sont les
premiers à accourir pour défendre la pa-
trie.

**-s

Vous savez que notre bonne vieille ville
n'a pas seulement conservé uu cachet anti-
que (vieilles tours, vieux remparts, etc.),
mais elle tient scrupuleusement cn hon-
neur les anciennes coutumes. Parmi celles-
là, il convient de citer le chant de « sainte
Catherine ». Le soir de la fête de sainte Ca-
therine (25 novembre) les jeunes gens et
les jeunes filles s'en vont, à la tombée de
la nuit , répéter le refrain connu sous les
fenêtres des jeunes filles qui ont, selon
¦l'expression en usage^ 

coiffé sainte Cathe-
rine. Le cortège, parcourant les rues de
notre vieille cite au son d'un orchestre im-
provisé, a quelque chose de pittoresque.
Cette complainte, qui a dû être très popu-
laire autrefois' dans : nôtre canton, n'est;
plus guère connue qu'à 'Estavayeri .

L'accueil réservé anx chanteurs est très
diffèrent ; ici nos bonnes vieilles filles sont
enchantées dé cette visite pleine d'harmo-
nie et jettent par la croisée entr'ouverte
maintes friandises'; ailleurs ce sont des pa-
roles aigres qui s'échappent à l'adresse des
jeunes gens et jeunes filles qui composent
le cortège ; quelquefois même un pot d'eau
bien fraîche vient étrangement surprendre
nos troubadours. Coutume naïve et char-
mante, le chant de « Sainte-Catherine » se
conservera encore longtemps dans notre
vieille ville, si respectueuse et jalouse des
traditions anciennes !

. * _

Lundi après midi, s'est tenue en notre
ville, la conférence des maîtres et maî-
tresses primaires du cercle d'Estavayer.
Dans ces réunions, l'instituteur du lieu de
la conférence doit faire la classe suivant
son ordre du jo ur habituel et en présence
de tous ses collègues. Après, suit la dis-
cussion ou critique des leçons données.

Lundi, l'instituteur de la classe supé-
rieure des garçons de notre ville, M. Des-
sibourg n'a mérité qUe des félicitations
de la part des auditeurs. Une discussion
animée s'est engagée au sujet de l'ensei-
gnement de la grammaire. Le soussigné
était chargé de présenter un rapport sur la
méthode de M. Brunot, professeur à la Sor-
bonne, et -plus spécialement sur l'ouvrage
quo -vient de publier à cet effet la société
pédagogique do La Chaux-de-Fonds, soit :
c Huit conférences sur l'enseignement de
la grammaire s par M. Brunot. La métho-
de proposée mérite toute notre attention ;
elle veut un ensei gnement raisonné de no-
tre langue. C'est à quoi on tend d'arriver
depuis bientôt dix ans dans la Suisse ro-
mande comme aussi dans notre canton par
l'introduction de la méthode du livre uni-
que. A. B.

wg_T" Voir la suite ée* nouvelles à la page six.

Daiis la région
on ne parle quo des guérisons obtenues par
les cachets de

FERMENTOSE
Très recommandée par les médecins dan»

tous les cas de digestions longues et pénibles,
dyspepsies , entérites , anémie , neurasthénie,
diabète, albuminurie , etc., la

FERMENTOSE
donne les succès les plus rapides et les plus
_ûrs. N'oublions pas qu 'elle n'est pas ua médi-
cament , mais un produit biologique naturel,
beaucoup plus actif.

Dépôts dans les pharmacies ci-après :
Neuchâtel : Dardel & Tripet.
Lausanne: Morin & C'», Place do la Palud 21,
Genève: Pharmacie principale do Toledo.
Vevey : Parmacie Saint-Martin.
Annemasse : Ol. Francoz. Ue 790

V I N  V A L . T E I L L . I N E :
S. P. Flury & C°, Coire
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) Pour les bancs, la commission s'adres-
_©ra à Ja Société du Musée, la priant dc les
[prendre à sa charge ou de lui accorder une
Subvention. L'année prochaine devant nous
amener do nombreux hôtes pour la fête
fcantonalo do gymnastique, les travaux BC-
ront conduit- de façon à être terminés en
Jemps voulu.

La demande de crédit s'élève à 3000 fr.,
dont 700 pour démolition et reconstruction
des clôtures ; elle est votée à l'unanimité
moins deux voix. Il est décidé que les tra-
vaux seront confiés aux jardiniers de la
localité, sous la direction de M. Nerger,
auteur du plan d'aménagement.

Les propriétaires du quartier au nord de
la ligne du régional demandent rétablisse-
ment de, canaux-égoûts, moyennant une
contribution de 43 % des frais, soit 1576
fr. 80, représentant le _ 0/00 de la valeur
de leurs immeubles. Lo Conseil vote à cet
effet un crédit de 3500 fr. '

Il vote en outre l'agrégation cle MM.
Edouard Rubin et Jean Siegenthaler et
dours familles.
' Il maintient à l'unapîmité moins trois
•voix son arrêté de juillet 1911 concernant
ila publication officielle . du bétail abattu ,
.en réponse à une demande d'un charcutier
-qui aurait désiré voir cette publication sup-
primée.

Il entend encore une interpellation de
M. Ch. Thiébaud,..conseiller socialiste, qui
(trouve insuffisante la démarche verbale
faite auprès du comité d'un cercle à propos
de sorties bruyantes et tardives, et récla-
me la forme écrite comme Seule valable.
L'incident est clos par la déclaration qu'il
B été tenu compte de la démarche verbale
d'une façon satisfaisante.

Motiers-Boveresso (corr. ). — Sous la ru-
bri que «La Brévine », la « Feuille d'Avis de
Neuchâtel », il y a une quinzaine de jours,
a annoncé le décès, survenu à l'hôpital du
Val-de-Travers, à Couvet, de M. Jean Bettler ,
ce vieux postillon de la Confédération , très
aimé dans la vallée de la Brévine où il était
connu par ses courageux exploits et ses
prouesses vertigineuses sur le clocher du vil-
lage et ailleurs.
- Mais ce que lo correspondant n "a pas pu
dire alors — car il ne le savait sans doute pas
r- c'est que M. Jean Bettler a eu la bonne et
gén éreuse idée de donner par testament la
somme de 3u0 fr. pour tes pauvres de l'Eglise
nationa 'e de la paroisse dc Môtiers-Boveresse.

Cet acte de générosité est d'autant plus di-
gne d'être relevé et a été reçu par le collège
des anciens _e la paroisse nationale de Mô-
tiers-Boveresse avec d'autant plus dc gratitu-
de qûè l'avoir du donateur n'était pas énorme
et qu 'il est le fruit dc sages et patientes éco-
nomies. '"'•

M. Jean Bettler, n 'ayant pas d'héritiers di-
rects, nous ne pouvons pas Je. r diro la recon-
paissance.de la paroisse de Môtiers-Boveresse,
mais nous signalons publi quement ce beau
pîonvçment de générosité avec respect et gra-
titude et avec l'espérance qu 'il aura de nom-
breux imitateurs ici. et ailleurs, G. Y.

Comparaisons. - On a cité ici, sa-
medi dernier, les hêtres en feuilles ù, Brot-
Dessous et les fraises de la Rançonnière, il y a
50 ans à celte époque ; ajoutons qu'au mois
de novembre 1862, à Ja fin du mois, on a
'cueilli des morilles dans une forêt des envi-;
Bons de la Brévine. -;\ ';.-' *' -¦*

1 Un vieillard de La Brévine qui se sonyient*
très bien de ce fait nous racontait qu'à ïâ fin;
fle novembre 1862 le temps fa. tellement doux
pendant quelques jours qu'on pouvait sortir
sans manteau et qu 'on se serait cru au prin-
temps.

En tous cas, les morilles cueillies à cette
saison étaient fort belles et très parfumées.
On les avait portées à nn pauvre malade qui
ne mangeait plus ot qui, charmé de la sur-
prise, les avait trouvées fort bonnes.

NEUCHATEL

A la consommation. — On se rappelle
,ique dans l'assemblée du 28 octobre, le co-
mité de direction de la société coopérative
de consommation avait été . chargé d'une
dernière démarche auprès de M. Berger ,
gérant démissionnaire. Cette démarche
prient d'être faite , mais malgré toutes les
jinstanecs, M. Berger a-maintenu , sa démis-
6io_. ; . ¦ . - »• .

. Voyageurs de commerce. — On peut
voir, exposés, dans la vitrine du magasin
Th. Fauconnet-Nicoud, rue de l'Hôpital , le
¦bronze et les coupes offerts à la section de
J.euchâtel de la Société suisse des voya-
geurs do commerce, à l'occasion du 25mc
anniversaire de sa fondation.

• Récital Dutertre. — M. Armand Dutei .ro
a retrouvé , hier, un auditoire nombreux', qui ,
certes, ne regrettera pas sa soirée. C'est que
"M. Dulerlte est un diseur commo on on ren-
contre pou , et, les pbùmes, petits ou grands,
prennent , quand il se met à les détailler , une
intensité tle vie qu'on n'aurait pas soupçon-
née. M. Dutortre joi nt à la paro '.o une mimi-
que expressive qui illustre , heureusement, le
lex'e pour en faire ressortir ce qu'il peut avoir
«l'intéressant; une fable , par exemp le, dite
par lui , se transforme en une peti te chose toute
laite d'humour , do finesse et de sentiment.

Le conférencier avait eu la délicate atten-
tion d'ajouter à son programme , où figuraient
La Fontaine, Daudet , Zamacoïa, Hugo, etc. ,
un poème de L. Bacbe 'in , « Scmblance chère »,
dit aves une émotion coinmunicative.

Conférences académiques. — Faute de
temps M. Scippel n'a fait qu'effleurer, hier
soir, la première partie de son sujet : « La
Belgique littéraire ». La littérature belge
« subi , à partir des années. 1880, un cu-

rieux mouvement de rénovation , mouve-
ment hardi d'une c écolo d avant-garde > ,
favorisé d'ailleurs par les théories des
« décadents » d' une part , des s impression-
nistes » d'autre part ; parmi ces derniers.
les Concourt , en particulier , n'ont pas
craint , comme ils l'ont dit fort justement
eux-mêmes « de chambarder la syntaxe et
de tripatouiller le vocabulaire » .

Les Belges, plus libres ainsi , ont créé
une forme littéraire toute personnelle et
originale, manquant do pureté souvent ,
mais très artiste et rendant admirable-
ment le caractère sensuel et mystique de

'la race flamand e : ils ont créé la littéra-
I turo belge.

Parm i ses frères belges, Ycrhacren est,
de par la race ct de par toute son œuvre,
un vrai Flamand; M. Seippel n'hésite pas
a le qualifier — ce qui peut paraître ris-
qué — « le plus grand des Flamands' ».
Né sur les bords de l'Escaut, cn plein pays
des Flandres, il est fils de petits rentiers
simples et pieux , petit- fils do marchands
de toile ; enfant , il regarde sur le fleuve
t les navires glisser vers la mer » Ct déjà
se sent enraciné au -sol natal. Plus tard en-
core le sol natal l'inspirera et tout, son œu-
vre ne sera que le simple chant du pays,
des champs mornes, des moulins qui tour-
nent dans le soir, et des repas aussi, des
repas pantagruéliques' -des jours de commu-
nion, après qu'on a nettoyé « escaliers et
consciences » ides buveurs que « la goinfre-
rie attable » et parmi lesquels, lo plus
ivrogne est roi et trône au centre. Ses poè-
mes incarnent bien l'âme flamande, étran-
gement mystique ct sensuelle, ruais d'une
sensualité forte et saine comme l'était déjà
celle des vieux maîtres , les peintres fla-
mands.

Dans les années 1890, le caractère du
poète évolue ; l'évolution est douloureuse ;
Verhaeren sent sa raison incertaine ; t la
blanche folie le frôle » ct c'est alors qu 'il
écrit ses « Chansons de fou ». Mais la crise
s'apaise doucement, il s'achemine vers la
réalité ; los « Poèmes de guérison » mar-
quent la victoire définitive do la volonté
sur les forces tumultueuses.
' Depuis la première création '*. Les Fla-

mandes » jusqu'à' la dernière s Toute la
Flandre », couronnement magnifique d'une
œuvre ïbrte, le poète a évolué ; il a souf-
•fe_ t mais vaincu.'. Et il y -a çhe . lui une?
singulière conformité d'idées avec Romain
Rolland : Puisqu'il faut vivre, il faut vain-
cre et aimer la vie ; elle est à monter, et
non pas à descendre.

' - F. -BéGUIN.

CORRESPONDANCES
(le j -vrssal réserve son cpïniars

« Vtgsrd des lettres paraissant tout cetlirubrlaut)

Locarno, 2_ novembre 1912.

Monsieur le rédacteur,
Dans le numéro du .25. novembre de vo-

tre t Feuille d'Avis de Neuchâtel », je lis
avec surprise un communiqué du Tessin
dans lequel on fait allusion à ma person-
ne, la rendant responsable de la menace
faite par les élèves du séminaire cantonal
¦de Locarno de quitter l'institut à causé de'
l'insuffisance de la nourriture. • . - ¦. ¦¦

J'ai le devoir de rectifier les nouvelles,
qui vous' .ont parvenues, déclarant que,:
comme directeur de l'école, jo n'ai rien à
voir dans l'entretien des élèves, celui-ci
étant réglé par une personne responsable.

Agréez, Monsieur, l'expression de ma
parfaite considération.

Dr M. J._aa_i,
directeur de l'Ecole normale.

POLITIQUE
Les Grands Conseils

Le Grand Conseil bernois a continué mer-
credi matin Ja discussion du projet de loi sur
le commerce et les métiers. Répondant à une
interpellation , le directeurs dc la police a dé-
claré qu 'il prendrait des mesures contre ies
falsificateurs du lait.

— Le Grand Conseil lucernois a abordé
mercredi la discussion du bud get. La com-
mission a. exprimé le vœu quo ,i,our l'avenir
on soit très prudent sur l'octroi de nouvelles
coaceaaions d'auberges.

LeGrand Conseil a commença ensuite l'ex-
amen de la loi sur . la Banque Cantonale.

— Le Grand Conseil argovien a approuvé
mercredi le nouveau règlement pour la Ban-,
quo cantonale d'Argovie ainsi qu 'un projet
réglant les tarifs du registre foncier et des
notaires.

— Le Grand Conseil argovien a accordé un
crédit do 114,000 fr. pour un bâtiment canto-
nal de chimie. Il a adopté les propositions dc
la commission pour la nouvelle loi électorale ,.
puis a adopté la loi en deuxième lecture après
quo la question de la proportio nnelle eût été
soulevée encore une fols et que co système
eût été roj.ou.se.

-- Le Grand Conseil thurgovien a élevé
l'impôt d'Etat do I */* °/o» à ,_ ('/o0 ; puis il a
voté le bud get.

— Le Grand Conseil saint-gallois a décidé
d'élever do 20 à 30 millions Je capital de do-
tation de la banque'cantonale.

Il a repoussé une motion do la fraction
démocratique demandan t que les suppléments
fixes au personnel des chemins de for ne
soient pas soumis à l'impôt

— Lo Grand Conseil glaronnais a liquidé le
budget de 1913, qui accuse un déficit présumé
de. 163,000 fr. ; puis il a procédé à la révision
de la loi sur les caisses d'assurances du bétail
et R autorise les compagnies d'ass uraneça du

bétail à rendre obligatoires les vaccinations
contre le charbon.

¦— Le Grand Conseil fribourgeois a voté un
décret allouant une subvention dc 3, _00,OUO fr.
pour la construction d' une ligue dc ci.cmin de
fer électrique dc Fribourg à Bulle.
La question marocaine

Le traité franco-espagnol
On annonce de Madrid que lo lia 'té franco-

espagnol a été signé mercredi après midi.
— On apprend do Ma.agan , que dans sa

marche sur Demnan , le colonel Mang in ayant
appris la formation de rassemblements hos-
tiles s'est porto à leur rencontre. L'ennemi
comprenait environ sep t mille fusils .

Les montagnards ont été repousses et déci-
més par l'artillerie. Les troupes françaises ont
eu quatre blessés dont un officier. La mehalla
de M'Tougui a refoulé les contingents d'El
Hiba au col de Ameskrouid.

Au Reichstag
Le Reichstag a procédé mercredi ù l'élection

de son président. M. Kœmp f, progressiste,
a été élu par 190 voix ' contre 60 données à
M. Dietrich , conservateur. Il y a ou en outre
quatre voix éparses et 117 bulletins blancs.

Le Reichstag passe ensuite à la discussion
de l'interpellation socialiste sur le renchéris-
sement de la vie. Le chancelier de l'empire
se déclare prêt à y répondre.

L'interpellation est développée par M. Schei-
demann. Celui-ci rappelle que le gouverne-
ment lui-môme a avoué que le renchérisse-
ment de la vie est exorbitant.

« On a demandé , dit-il , la convocation du
Reichstag parce quo le chancelier seul no
peut pas prendre des mesures efficaces. Il
est incompréhensible que l'on ait autorisé
l'importation de viande des Balkans préci-
sément trois jours avant d'ouverture des
hostilités. Les mesures décrétées jusqu'à
présent sont' insuffisantes. Il est devenu
nécessaire de mettre le gouvernement dans
l'impossibilité de continuer sa politique
économique actuelle. Les droits d'entrée sur
les denrées alimentaires en vigueur au-
jourd'hui sont uno injustice criante. Il ne
faut pas tendre l'arc plus que le permet la
prudence. »

Dans un long discours, M. de Bethmann-
ïïol .Weg expose les raisons qui militent en
faveur de la protection dc l'élevage national
et les mesures prises contre l'importation de
la 'viande congelée qui nuirait spécialement à
l'élevage du porc en AUemagne.

Dans l'intérêt de l'agriculture et de l'indé-
pendance cle l'Allemagne, le chancelier de-
mande au. Reichstag de continuer à marcher
dans la voie qu'il a suivie jusqu 'ici.

La suite - do. la discussion est renvoy ée au
lendemain. . <••' • ..

ILa gwiërve
L'armistice. Les faits de guerre

Aucune nouvelle officielle n'est encore par-
venue a Belgrade sur les résultats des prôli.
minaires de l'armistice demandé par la Tur-
quie. , Dans les milieux gouvernementaux on
déclare que seul l'armistice est discuté en ce
moment. Pour les négociations définitives de
la paix, la Serbie et les autres alliés seront
représentés effectivement par des délégués.

— _ n  sait que le combat a repris à Tcha-
taldja. Plus de 00,000 hommes de troupes
serbes vont renforcer les Bulgares devant ies
lignes turques, de Tchataldja . Des effectifs
serbes de même importance mènent le siège
d'Andrinoplc.

On mande de San Stefano à la « Gazette de
Francfort»: Mercredi matin, vers 7 heures,
on a entendu nne canonnade dans la direction
dc Hadenkeni. Une nouvelle armée turque,
composée do nombreuses troupes de l'Asie, se
dispose à prendre l'offensive près de Bourgas
et de Bogatchkeui , à 35 kilomètres au nord-
est et à l'est de Hadenkeui.

— Les troupes régulières bulgares ayant
occupé Dedeagatch, elles peuvent aisément
faire venir de Saloniquo leurs approvisionne-
ments en vivres et munitions pour les armées
d'Andrinop lc et do Tchataldja.

: A la frontière austro-serbe
La « Liberté », de Paris, apprend de Berlin

¦que .Autriche-Hongrie serait décidée à en-
voyer une division navale devant Durazzo
aussitôt quo l'occupation serbe y serait réali-
sée sous une apparence durable. Cette démons-
tration serait accompagnée d'une concentra-
tion mili aire devant Belgrade.

L'Autriclie reste absolument intransigeante
sur la question do Durazzo. Lp Serbie va être
invitée incessamment à .prendre" sur ce po nt
des engagements formels, complétés par de
pareils engagements au sujet de l'Albanie.

Les voyageurs venant d'Autrich e à Belgra-
de apportent des renseignements au sujet des
mesures m ilita.rc-i que prendrait le gouver-
nement autrichien. Une grande activité rô.
gnerait .à Semlin. On signale l'arrivée de mo-
niteurs en amont de cette ville.

Le, bruit circule à Belgrade que les méde-
cins autrichiens de la Croix-Rou^e, ainsi que
quel ques officiers de réserve qui ont leurs
occupations à Belgrade, ont reçu l'ordre de
rentrer en Autriche.

Suivant une dépêche de Munich au «Temps»
des voyageura revenant des Balkans si gnalent
des mouvements militaires considérables sur
l'a frontière austro-serbe. Tous les ponts de
chemins dc fer sont gardés mili tairement aux
environs de Semlin.

Le correspondant du « Temps » à Londres
signa 'e sous toutes réserves que lo bruit court
dans les milieux généralement bien informés
quo l'Angleterre prendrait l ' ini t iat ive d' une
réunion d'ambassadeurs.

La question albanaise
Une dépêche de Londres à la « Tribim a »,

de Rome, dit quo selon des informations de

source di plomatique , la question fondamen-
tale de l'Albanie peut être considérée comme
résolue cn princi pe par l ' adhésion de toutes
les puissances au proj et dc sa cons t i tu t i on  cn
principauté autonome.

I! est probable que la di p lomatie agita dans
co sens , étant donné qu 'un autre  projet a été
pris aussi en considération d'après lequel
toutes les grandes puissances accepteraient
dc garant i r  la neutra l i té  de l'Albanie. Elles
assurera .nl ivnsi non sou émeut la solution
dc la s i tuat ion actuelle , niais encore garanti-
raient son existence pour l'avenir en la met-
tant à l' abri de toute agression.

La t, Tribuna » se réjouit que l'Hall , se soit
trouvée d'accord dans ia question albanaise
avec les aulres puissances , notamment  avec
l'Autriche

La conféren ce européenne
En présence des tendances qui so mani-

festent do soumettra la solution définitive de
la guerre à uno conférence , le gouvernement-
bulgare maintient  son point do vue qu 'il
n'appartient à aucune conférence de régler la
question balkani que.

Le gouvernement consentirait seulement à
l'idée d'une conférence si le programme en
était fixé i l'avance et ne contenait que la
sanction ou la reconnaissance de la nouvelle
situation.

La Turquie
ct la Confédération balkanique

On mande do Sofia ù la « Gazette dc Franc-
for t» :  La Turquie a demandé directement à
la Grèce et aussi aux Bulgares à Tchataldja
son entrée dans la Confédération balkani que.

Les massacres en Arménie
On mande de Constantinople aux jour-

naux parisiens : L'assassinat de l'inspec-
teur général des écoles arméniennes de
Van et celui d'un prêtre arménien, qui se
sont produits ces jours, ont provoqué dans
la région de Van la plus vive émotion,
étant donnée l'impunité dont jouissent les
criminels. La population arménienne au-
rait l'intention d'embrasser la religion or-
thodoxe et de demander la protection de la
Russie,

Une dépêche a été adressée au gouver-
nement turc réclamant la punition immé^
diate des chefs de bandes kurdes ainsi que
la distribution d'armes aux villages armé-
niens menacés, avec l'autorisation, pour les
Arméniens, do porter ces armes.' '._ '

DERNI èRES DéPêCHES
(Service spécial as î» Vt-illt d'Aùi es 'ieasbîitty

Aviation intercontinentale
LONDRES, 2a — L'« Evening Standart »

annonce que l'aviateur Graham Wh te prépa-
re un hydro-aéroplane avec un moteur pou-
vant faire cent milles à l'heure, et avec lequel
il tentera la traversée de l'Atlantique ; il pren-
drait deux pilotes, deux mécaniciens et deux
passagers.

Statistique électorale
NEW-YORK, 28. — D'après la statistique

relative aux élections de la présidence M. Wil-
son a obtenu 6,157,000 voix , M. Roosevelt
8,938,000 .et M. Taft 3,376,000.

Stupide agression • • . • . .
• LONDRES, 28. — Sir Ed. Henry, Je chef
de la police métropolitaine, a essuyé hier soir
des coups de feu dans le voisinage de son
domicile.

Son agresseur a été arrêté ; c'est an chauf-
feur d'auto de 2u ans auquel la police avait
refusé le permis de conduire un auto-taxi .

ÉCHO AMUSANT

Il y a beaucoup de difficulté, pour un
médecin, à parvenir à la notoriété ; à faire
qu'on dise de lui : < C'est un grand mé-
decin . ; ou bien : « c'est un homme fort
capable ». Cer tains , docteurs exagèrent les
maux dont leurs pauvres clients sont affli-
gés, surtout lorsque los maladies sont in-
signifiantes , afin d'avoir plus de mérite et
.de gloire à les tirer d'affaires. D'autres
; emploient,. pour s'exprimer, des termes
pompeux et baroques , afin de laisser croi-
re que la médecine est une science occulte,
connue d'eux seuls et que leur science est
aussi redoutable que profonde. ¦

Un pauvre diable de chasseur , qui avait
été pris, dans la plaine, d'un refroidisse-
ment, éprouvait une douleur si violente au
côté qu'il se décida è,. aller consulter un
médecin.- . - - -

Celui-ci l'examina , 1 aus-Uilta, lui tâta
le pouls, lui demanda si ses parents n'é-
taient pas morts d'un mal héréditaire, s'il
n'avait pas eu de crises de santé dans sa
jeunesse, après quoi , doctoralement, il con-
clut : Vous avez une « pneumonie ». ,

— D'où cela vient-il ? fit le chasseur.
Et le médecin de répondre : Cela vient

du grec.
— Et c'est ?
— C'est vingt francs.

M0_ TE_ _TI_LE.-.

L* Feuille d 'Avis de "Neuchâtel publl»
un résumé des nouvelles du jour ; elle tt»

çolt chaque rnatia les dernières déptette* ptf
service spécial.
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i La fièvre aphteuse. .— Selon une infor-
mation de Berne, la fièvre aphteuse a pris
une plus grande extension pendant la se-
maine dernière. On signale de nouveaux
dans 47 étables renfermant près de 600 pièr
ces de bétail, dans les cantons de Neuchâ-
tpL Vaud, Grisons, Saint-Gall, Appenzell-
Ext., Schaffhouse, Bâle-Ville, Glaris, Ber-
ne et Zurich.

: Dans un grand nombre de cas, il s'agit
d'importation de la maladie de France et
d'Italie. . ¦¦ :.-_ . f .
_ En présence de ce fait, le département
fédéral a fixé un délai de 2_ heures pour
l'abatage du bétail de provenance étran-
gère et a invité les gouvernements canto-
naux à réduire rimportation dé bestiaux
étrangers là où les conditions le permettent
et à diriger les convois sur les localités qui
possèdent des abattoirs avec les installa-
tions nécessaires.

La direction générale des C.F.F. a été in-
vitée à accélérer des transports de bestiaux
provenant de France et d'Italie et à prêter
la plus grande attention au nettoyage et à
la désinfection des wagons.

K0ÎÎ .ELLES DIVERSES

UA GUERRE

Du côté grec
ATHÈNES, 28. — On mande de Florin»

quo avant-hier un régiment de cavalerie a
occupé Castoria 011 une division était déjà
arrivée.

L'armée turque qui s'y trouvait  a pris la
fuite ; les lOtmiuniea  lions télégraphiques ont
été rétablies hier.

ATHÈNES, 28. — On n 'a toujours aucun
bulletin des armées d'Epire et de Macédoi-
ne. Les renseignements reçus disent que les
Turcs et les Albanais continuent leur pil-
lage. Ils ont incendié une dizaine de vil-
lages ces jours derniers.

On confirme de Salonique que l'armée
bulgare occupe encore cette ville, mais une
partie s'est embarquée, suc 45 pnqUcbots

grecs 'qui , convoyés par des navires de
guerre grecs, se rendra _ Dedeagatch-,

ATHÈNES, 28, — Un journ al intéressé
i ayant annonça que la paix aiiait  être conclue
entre la Grèce ct la Turquie, une note offi-
cieuse dément do la façon la plus catégori que
cette nouvelle tendancieuse.

Los Serbes sont à Durazzo
VIENNE , 28. — On suppose ici que les

1 Serbes sont arrives à Imrir/.m, bien que Jos
; nouvelles at tendue ;, dc son 0 cupation fassent
! encore défa u t.

LONDRES, 28, — On manda de Belgrade
au «Standard - : Une dépêche du général Yan-
kovitch annonce que Dura/zo a été occupé

1 par les Serbe.;.
Los négociations

CONSTANTINOPLE, 28. — Les délégués
ottomans et bulgares ont poursuivi les pour-
parlers commencés mardi; ils los continuent
aujourd 'hui jeudi.

CONSTANTINOPLE , 28. — On apprend
de source turque autorisée que 'a princi pale
dos conditions de la paix , du côté ottoman ,
est'qu 'Andrinop le reste aux mains des Turcs.

NonvelT-S bulgares
. SOFIA 28. — On assure que les inscrits de
la classe de 1914 ont été appelés sous les dra-
peaux hier à 3 h. Va.

Le « Mir » apprend que les troupes bulgares
ont capturé jusqu 'à présent 350 vagons et 6
locomotives.

Nouvelles monténégrines
CETTIGNÉ, 28. — Plusieurs centaines de

Monténégrins sont arrivés soir d'Amérique.
Le quartier général a été transféré à Grud-

da ; il parait que l'on prépare une action déci-
sive contre Sculari.
. ms»mBtm a mmsm " — 

-SrORTS D'HIVER

Sonmactel. _ - Neigo bonne pour skieurs ;
temps couvert^moins un degçê. „ .
jBBMaBBa_-_-_a_--_M------aB--__-__-B

Madame Félix Bovet, Madame Arnold Bovet ,
à Berne;

Monsieur ct Madame Joan Bovet , Monsieur
ot Madamo Pierre Bovet et leurs enfants , à
Genève, Monsieur et Idadama Samuel Bovet
et leurs enfants , à Johannesburg (Afri que),
Monsieur ot Madamo Paul Bovet et leurs en-
fEaits , Madame et Monsieur Paul Grimer et
leurs enfants , à Berne , Monsieur et Madamo
Félix Bovet et leurs enfants , à Berne ,

ont la douleur d'annoncer à tours amis et
connaissances la grands perte qu 'ils viennent
do fairo en la personne do

îlad-ino-seHe Clara BOVET
leur sœur , bélle-sœur, tante ot grand' tante
quo Dieu a reprise à lui , lo 27 novembre __ 12_
dans sa ' soixante-seizième année , après une
louguo maladie.

Grandchamp, 27 novembre 1912.
Si jo suis assis dans los ténè-

bres, l'Eternel sera ma lumière.
Michéo VII , 8.

Je suis la résurrection et la
vie : celui qui croit en moi vi-
vra , quand même il serait mort.

Jean XI , 25.
Texte morftve <_a joui.

Le jour et l'heure de l'enterrement seront
indiqués ultérieurement.

Cet avis tient lieu de letlro do faire part.
_i__ay«_a__^Tra_n ir__Tr. i_ i iii-m-r"""-"-»— ̂ --^-'—¦.--*...~-~.._-,.

Madame Charles Lardy-Mauïcr et ses enfants :
Mademoiselle Alico Lardy, Monsieur Max Lard y,

Mademoiselle Pauline Lardy, Monsieur ot
Madame Gustave At t inger ,

Monsieur Louis-Eug. Mauler , Mademoiselle
Jeauno Mauler , Monsieur le Dr ct Madame
Robert Manier ct leurs enfants , Monsieur et
Madamo Gustave Chablo ot leurs enfants ,
Monsieur et Madamo Georges Favro et, leurs
enfants ,

et leurs familles ,
ont la douleur d'annoncer la grande perto

qu 'ils viennent de faire en la personne de

Monsieur C.-Andi'é LAUDY
leur cher fils , frère , neveu , petit-neveu et
cousin , quo Dieu a repris à lui , après uue
courte, maladie , dans sa 2 imo aunéo , à Paris ,
lo 25 novembre 1012.

Neuchâte l , le 27 novembre 1012.
Veillez donc , car vous no

savez pas îi quelle heure
votre Seigneur doit venir.

Matt. XXIV , 42.
Voici jo t 'cnlôvo par uno

mort soudaine , ce qui fait
les délices de tes veux.

Ezéch. XXIV , IG.
Lo jour  et l 'heure do l'enterrement seront

indi qués ultérieurement.
Domicile mortuaire : Parcs 2a.

On ne reçoit i>aa

Madamo Sophie Lehmann-Soguel et sea en-fants : Madeleine , Marguerite , Alexandre otHenri , Madamo et Monsieur Louis .Velhli.
Lehmann et leurs enfants , Monsieur ci Ma»
damo Louis Lehmann , Madamo et Monsi eur
Edouard Gtlbert-Lehuiann et leurs enfants
Mademoiselle Mario Lehmann , Monsieu r ot
Madame Auguste Soguel , Madamo et Mons ieur
Adol phe Truand-Robert, Monsieur et Madamo
Auguste Soguel fils , ot les familles Lehmann
et Soguel , ont la douleur do fairo part à leurs
parents et amis do la perte cruelle- qu 'ils
viennent d'éprouver cn la personne do

Monsieur Alexandre I-EIÎ_IA_ .N
leur cher époux , pèro , frère , beau-frère , oncle ,
beau-fils et parent, que Dieu a rappelé il lui
aujourd'hui après une longue ot pénible nia»
ladio.

Neuchâtel , le 27 novembre 1012.
Psaume XXIII .

L'ensevelissement aura lieu vendredi 23 no.
vembro , à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : ruo Pourtalès G.
0;i ne reçoit pas

Le présent avis tient lieu do lettre de fairo
part.

Messieurs les membres do la Société de
sccoai's mntucla «I/Abeille» sont infor-
més du décès de leur collègue et ami ,

Monsieur Alexandre __EH__ AÏ.]-
et priés d'assister à. son ensevelissement qui
aura lieu vendredi 29 novembre, à .1 heuro
après midi.

Domicile mortuaire : ruo Pourtalès G.
LE COMITÉ

Observations faites à 7 h. _ ,  1 h, Y, ot 9 h. S

OBSERVATOIRE DE NEUCHA.TEL '

Temp en degrés -centigr. S _ à V'ctoiaiDint -g
m ¦ '¦ -S a  g =»
5 Moy- Mini- Max!- || _ Dlr FB„8 aa anaa mum ___ M 'a 8 S

27 6.3 —1.5 9.7 712.0 6.9 S.-0. tort . cour.

28. 7 h. îi: Temp. : 1.6. Vent: N. Ciel : couvert.
DU 07. — Toutes los Alpes visibles. Très

fort vont d'O. pondant l'après-midi et pluie
intermittente a partir de 2 h. .0.

Hauteur du baromètre réduite à O
suivant les données do l'Observatoire.

Hauteur movenno pour Neuchâtel : 7l0 ,5mn*.

STATION DE CHAUMONT (ait, 1123 m.)

26I--2.2 |— 2-0 | 3.9 J665...| f S.-0. ! iuoy.[um _f-
Alpes visibles. Temps neigeux.

Icrap. r.aroM. Vclijt .. Ciol

27 novemb. (7 h. nu 2.8 059.5 violent nuagcii *

Niveau dit lac: 23 novemb. (7 h. m.) : 429 m. 720
1J__HM_i- wigwi<|.*l Aw r nf__"rTWî _rv]r5____ia5sa_—ra_ta_m_L-g_r_jflt

Bullclin IRCÎ-Or. desC.F.F.2S novemb.,7h.m.

11 STATIONS ff  TEMPS et VENT
SS -u 53 <_
5 S H 

2S0 Bàle -M Qq- nua _ - Calme.
543 Berno —1 Couvert. »
587 Uoiro +3 Ptuio. »

15.3 Davos — i Couvert. V< d 13.
632 Fribourg 0 » Calme.
_ Ji Genève -.-. Pluio. V d'O.
475 Claris -j-1 » Calme.

1109 GGsclicncn — 1 Brouillard. »
500 • lnterlaken -|-1 Couvert. »
995 La Chaux-de-Fonds — 4 » » _
450 Lausanne +5 » V« d'O.
208 Locarno +3 Pluio. Calme.
;.37 Lugano 4-2 » »
433 Lucerne -f-3 Couvert. »
3'.9 Montreux -H Quel q.nuag. »
458 Neuchâte l +3 » »
582 Ilagalz +2 Couvert. »
605 Saint-Gall +2 » »

¦1873 Saint-Moritz —3 Neige. »
407 Schaffhouse +2 Couvert. »
537 Sierre 0 » »
502 Thoune 0 » »
.89 Vcvev -f~i Qiiol q.nuaff . »
410 Zurich 4-3 ' Couvert. V'dO.
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AVIS TARDIFS
[iïi p H .I -Pn "ï"oas les soirs à8 'M.
=TuIDlB Spectacle ponr familles

59 IL© €w©ii_T__e"
Ce soir à 9 heures, au local

Banquet annuel
_j M-_i_ .ro c mm

Escargots - Choucroute garnie

Ce soir : PIEDS PS PORC PANNES
SALLE DES CONFÉRENCES - Neuchâtel

Ce soir jeud i 28 novembre 1912
à 8 heures et quart

UNE SEULE AUDITipN
DE MADAME

Yvette Guilbert
Grandes et petites Chansons de France

en costumes des époques

Prix des pinces : Amphithéâtre , fr. 3.50;
parterre , fr. 2_>0 . -galerie numérotée , fr. 2.50 ;
galerie non .numérotée, fr. 1.50.

Billets en vente chez Fœtisch frères , m««
sique, Terreaux 1, de 8 h. V, à 11 h. . _ c. de
2 à 6 h. Ys, et le soir à l'entrée de la salle. ;


